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Fil des Grands Sites n°11 

Les outils numériques 
au service de l’interprétation des sites  

et territoires patrimoniaux 
 

Ce F i l  des Grands S i tes  est  le  pro longe-
ment de l 'a te l ier  qu i  s 'est  tenu les  15 et  16 
mai  2014 sur  le  Grand S i te  B ibracte -  Mont 
Beuvray .  

Cet ate l ier  a  été organ isé par  le  Réseau 
des Grands S i tes  de France (RGSF) et  
l 'EPCC de B ibracte .  I l  a  réun i  p lus  de 85 
part ic ipants  (c f .  l i s te  en annexe) .  

I l  s 'est  appuyé sur des témoignages con-
crets ,  sur  des pro jets  réa l i sés  ou en cours ,  
sur  des v is i tes  de terra in ,  sur  des débats  et  
des échanges in formels  durant les  deux 
jours .  

Le F i l  des Grands S i tes  est  d i f fusé au se in  
du Réseau des Grands S i tes  de France ,  
dans les  autres réseaux ayant part ic ipé ou 
ayant un intérêt  sur  le  su jet .  I l  es t  mis  en 
l igne sur  le  s i te  Internet du RGSF.  

Cet ate l ier  a  été réa l i sé  dans le  cadre du 
Pô le internat iona l  f rancophone de forma-
t ion et  d ’échanges des gest ionna ires  de 
s i tes  patr imoniaux porté par  le  RGSF ,  en 
partenar ia t  avec le  Pays Niverna is -Morvan ,  
le  Parc nature l  rég iona l  du Morvan ,  la  V i l le  
d ’ar t  et  d ’h is to i re d ’Autun et  le  Centre des 
Monuments nat ionaux .  

 

 

 

 

 

 

L’organisat ion de l ’ate l ier  a  bénéf ic ié  du 
sout ien :  

•  du Min is tère de l ’Éco log ie ,  du Déve-
loppement durab le et  de l ’Énerg ie   

•  du Min is tère des Af fa i res  étrangères 
et  du Déve loppement internat iona l ,  

•  du Min is tère de la  Culture et  de la  
Communicat ion ,  D irect ion généra le  
des Patr imoines ,  

•  du Groupe Caisse des Dépôts ,  

•  du Conse i l  rég iona l  de Bourgogne ,  
•  du Conse i l  généra l  de la  Saône-et-

Lo ire dans le  cadre d ’un pro jet  de 
promot ion des out i l s  numér iques 
d ’ in terprétat ion du patr imoine des 
s i tes  d ’Autun ,  B ibracte et  C luny .  
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Introduction 

 
 

Vincent  GUICHARD, d i rec teur  généra l  de 
B ibracte  EPCC 

 

La quest ion des out i l s  numér iques ut i l i sés  
dans les  l ieux patr imoniaux à dest inat ion 
des v i s i teurs  et  des tour is tes  dev ient  in-
contournab le pour les  gest ionna ires ,  les  
co l lect iv i tés  et  les  opérateurs  tour is t iques .  

Depuis  p lus  de deux ans ,  un réseau loca l  
d 'acteurs  du patr imoine s 'est  fédéré au-
tour d 'un pro jet  appe lé "La Ga ler ie  numé-
r ique du Morvan" ,  avec pour ob ject i f  
l ' in troduct ion de nouveaux out i l s  techno-
log iques et  numér iques de haute qua l i té  
dans les  l ieux patr imoniaux qu' i l s  ouvrent 
au pub l ic .  

Ce trava i l  nous révè le  qu ' i l  y  a  un rée l  
potent ie l  de nouveauté technolog ique à 
exp lorer pour va lor i ser  le  patr imoine et  
t rava i l ler  en réseau sur  ces quest ions .  De 
nombreuses quest ions restent ouvertes et  
à  invest iguer à  l 'heure où tous les  acteurs  
s 'emparent de ces out i l s  sans rée l le  con-
certat ion .  Les premiers  retours  d 'expé-
r ience sont donc essent ie l s .  

Cet ate l ier  do i t  nous permettre de vous 
présenter les  pro jets  in i t iés  sur  le  terr i -
to i re  du Morvan ,  et  p lus  largement de la  
Bourgogne ,  et  de recevo ir  en retour vos 
quest ionnements ,  vos témoignages et  re-
tours  d 'expér iences sur  les  d ispos i t i f s  
mais  auss i  sur  la  façon de trava i l ler  en 
réseau .  

Beaucoup d ' in i t ia t ives  co l lég ia les  vo ient  le  
jour dans le  domaine des out i l s  numé-
r iques mis  à  d ispos i t ion des pub l ics ,  e t  
l 'organ isat ion des acteurs  dev ient  essen-
t ie l le  pour une mei l leure l i s ib i l i té ,  pour 
mobi l i ser  des f inancements pub l ics ,  pour 

trava i l ler  sur  des cah iers  des charges co-
hérents  à  l 'éche l le  d 'un terr i to i re .  Com-
ment cap i ta l i ser  ces expér iences cro isées 
qu i  ont mobi l i sé  de l 'argent pub l ic  et  ne 
pas tout ré inventer à  chaque fo is ?  

Cette rencontre devra i t  permettre de 
repart i r  avec que lques idées nouve l les  sur  
la  façon d 'an imer une démarche autour 
de ces out i l s  numér iques .  

Au f ina l ,  cet  ate l ier  a  pour ob ject i f s  :  

•  de découvr i r  de nouveaux out i l s  
d ’ in terprétat ion du patr imoine au 
travers  de ceux mis  en p lace par des 
opérateurs  de s i tes  patr imoniaux de 
Bourgogne ,  en part ie  dans le  cadre 
du "pro jet  de terr i to i re  numér ique 
du Morvan" .  

•  de comprendre les  cou l i s ses  du 
montage des pro jets ,  échanger avec 
les  acteurs  de la  cha îne opérato ire .  

•  de bénéf ic ier  d ’un premier retour de 
l ’ impact  auprès des pub l ics .  

•  d'échanger entre profess ionne ls  de 
l ' in terprétat ion des s i tes  et  terr i -
to i res  patr imoniaux 

I l  réun i t  des membres du Réseau des 
Grands S i tes  de France ,  des responsab les  
de s i tes  patr imoniaux dés i reux de déve-
lopper des out i l s  d ’ in terprétat ion fa i sant  
appe l  aux technolog ies  numér iques ,  des 
chefs  de pro jet  des co l lect iv i tés ,  des ser-
v ices de l 'E tat ,  des profess ionne ls  des mu-
sées et  du patr imoine ,  des bureaux 
d 'étude .  
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La Galerie numérique du Morvan :  
émergence du projet, étude de définition et réalisations 

 

 
Anne ALGRET,  d i rec t r i ce  Pays  N iverna is  
Morvan 

Mar ion LEMAIRE,  chargée de miss ion Parc  
nature l  rég iona l  du Morvan ,  

Er ika LAMY, chargée de product ion ,  Agence 
on-s i tu  

 

Contexte et  object i fs  de la  réa l isat ion 

Le Morvan est  un terr i to i re  très  rura l  (14 
hab i tants /km2) et  notre mét ier  au se in  du 
Pays Niverna is  Morvan est  de trava i l ler  au 
déve loppement de ce terr i to i re .  Le Pays 
du Niverna is  Morvan et  le  Parc Nature l  
Rég iona l  du Morvan ont répondu en-
semble ,  en 2009 ,  à  l 'appe l  à  pro jet  nat io-
na l  sur  les  Pô les  d 'Exce l lence Rura le  
(PER) " Innovat ion numér ique en mi l ieu 
rura l " .  I l  y  ava i t  en e f fet  un rée l  beso in de 
renouve l lement de la  muséograph ie des 
l ieux de médiat ion du terr i to i re .  P lus ieurs  
partena ires ,  pub l ics  et  pr ivés ,  se sont as-
soc iés .  Les NTIC1 éta ient  présentes à  
l 'espr i t  de tous depu is  l 'expér ience de 
l 'abbaye de Cluny ,  s i tuée à prox imité (c f .  
p18) .  Notre pro jet ,  retenu sous le  nom de 
"Pays 2 .0 " ,  comprena i t  notamment la  réa l i -
sat ion de la  Ga ler ie  numér ique du Mor-
van .  La genèse du pro jet  a  duré 4 ans 
avant sa  réa l i sa t ion .  La Ga ler ie  numér ique 
du Morvan est  vér i tab lement un out i l  fé-
dérateur pour des musées et  des l ieux 
d 'expos i t ion très  d i f férents  en terme de 
ta i l le ,  de moyens ,  de muséograph ie 
comme en termes de f réquentat ion .  

Le pro jet  a  cons is té  à  concevo ir  une créa-
t ion mult imédia  fa i sant  appe l  aux NTIC 

                                                
1 Nouve l l e s  t e chno lo g i e s  de  l ' i n f o rma t i on  e t   de  l a  
commun i c a t i on  

pour onze étab l i s sements  patr imoniaux 
s i tués sur  le  terr i to i re du Morvan .  Ces 
étab l i s sements  partagent l ’env ie  de trans-
mettre à  un pub l ic  large et  dans les  mei l -
leures condi t ions le  patr imoine dont i l s  
sont responsab les .  I l s  sont éga lement con-
frontés à  un en jeu commun :  ce lu i  d ’un 
patr imoine en part ie  d isparu ,  donc inv i -
s ib le ,  ou d 'un patr imoine largement imma-
tér ie l .  

 

 
Avant-projet de l’installation "François Mitterrand" pour le musée du 
Septennat à Château-Chinon © on-situ 

 

Le but de la  Ga ler ie  est  non seu lement 
d ’amél iorer  la  qua l i té  de la  médiat ion et  
de renouve ler  l ’o f f re  cu l ture l le  en intro-
du isant  des d ispos i t i f s  de médiat ion con-
tempora ins ,  ma is  auss i  de créer un réseau 
de ces musées ,  de les  dynamiser et  de 
part ic iper a ins i  à  l ’a t t ract iv i té  tour is t ique 
du terr i to i re .  I l  s ’ag i t  d ’ imag iner une nou-
ve l le  forme de médiat ion au se in  de 
chaque étab l i s sement en respectant  les  
at tentes de chacun ,  tout en créant une 
certa ine cohérence par le  b ia i s  d ’une em-
pre inte commune contempora ine .  Cette 
dern ière se révè le ic i  par  un tra i tement 
part icu l ier  du graph isme ou de la  scéno-
graph ie qu i  id  ent i f ie  l ’appartenance à la  
Ga ler ie  numér ique .  Dans les  mois  et  les  
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années à  ven ir ,  le  cha l lenge va être l 'an i -
mat ion de ce réseau .  

 

Descr ipt ion du d ispos it i f  

Af in d ’ in i t ier  cette act ion ,  le  Parc nature l  
rég iona l  a  mandaté en 2010 ,  après consu l -
tat ion ,  l ’Agence on-s i tu  et  le  cab inet  con-
se i l  PV2D pour la  réa l i sa t ion d ’une étude 
de déf in i t ion et  de fa i sab i l i té .  

Le Cah ier  des charges ind iqua i t  que le  
pro jet  deva i t  :  

•  s 'appuyer sur  les  NTIC et  concevo ir  
des out i l s  adaptés 

•  renouve ler  l 'o f f re  cu l ture l le  
•  amél iorer la  qua l i té  de la  médiat ion 

•  part ic iper à  l 'a t t ract iv i té  tour is t ique 
du terr i to i re  

 

La commande comporta i t  deux vo lets  :   

•  l a  déf in i t ion de l 'o f f re  et  la  s t ratég ie  
de communicat ion et  de commerc ia-
l i sa t ion ,   

•  l a  déf in i t ion et  la  fa i sab i l i té  tech-
n ique des d ispos i t i f s  de la  Ga ler ie  
numér ique ,  depu is  l ’o f f re  cu l ture l le  
et  tour is t ique jusqu'à l 'a ide à la  dé-
f in i t ion s tratég ique ,  économique et  
techn ique du programme fonct ionne l  
mult imédia  et  aud iov isue l .  Ce vo let  
inc lua i t  une étude de marché pour 
chaque s i te  et  pour le  réseau des 
s i tes  concernés ( les  pub l ics  et  les  re-
tombées économiques at tendues) .  
Le coût d ’exp lo i ta t ion et  de la  main-
tenance de cette o f f re  deva i t  éga le-
ment être préc isé .  

 

 
Avant-projet de l’installation " Témoignages ", pour le lieu de mémoire 
de Dun-les-Places © on-situ  

 

A part i r  du contenu étab l i  avec chacun 
des responsab les  des s i tes ,  le  bureau 
d ’étude deva i t  proposer un programme 
muséograph ique pour chaque insta l la t ion ,  
inc luant  un synops is ,  le  descr ipt i f  des 
phases de réa l i sat ion ,  le  descr ipt i f  des 
équ ipements ,  le  ch i f f rage f inanc ier  de la  
réa l i sa t ion déta i l lé  par  poste de dépense ,  
le  coût de la  maintenance et  de 
l ’exp lo i ta t ion de l ’ ins ta l la t ion .  

I l  a  d 'emblée été prévu que chaque s i te  
portera i t  ind iv idue l lement la  réa l i sa t ion 
techn ique des insta l la t ions .  

La ré f lex ion commune se poursu i t  au jour-
d 'hu i  sur  les  aspects  market ing et  sur  la  
mise en réseau (s tratég ie  commune,  for-
mat ion aux out i l s  numér iques) .  

 

 
Avant-projet de l’installation " reconductions " pour la maison des 
Hommes et des Paysages du Parc naturel régional du Morvan à Saint-
Brisson © on-situ 
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Par manque d 'hab i tude de trava i l ler  avec 
ces out i l s ,  certa ins  responsab les  de s i tes  
éta ient  rét icents  ;  pu is ,  quand i l s  ont 
compr is  que l 'Agence on-s i tu  a l la i t  t rava i l -
ler  de façon ind iv idue l le  avec chacun 
d 'eux ,  en fonct ion de chaque espace ,  de 
chaque parcours . . . ,  les  cra intes se sont 
d iss ipées et  i l  y  a  eu un rée l  in térêt  de 
tous .  

Jouer la  carte  du réseau est  dans l ' in térêt  
de chacun ;  avec le  temps ,  tous les  parte-
na ires  se sont donnés env ie  les  uns les  
autres et  se sont pr i s  au jeu ,  B ibracte et  
Autun ayant  joué le  rô le  de " locomot ive" .  
Les premières réa l i sa t ions et  l 'émergence 
d 'une émulat ion ont fac i l i té  les  su ivantes .  

 

"Su r  not re  te r r i to i re ,  le  pat r imo ine es t  
souvent  l ié  à  la  mémoi re ,  i l  n 'es t  pas 
spectacu la i re  e t  nous av ions  in té rê t  à  
jouer  car te  commune et  à  avo i r  env ie  de 
t rava i l le r  les  uns avec les  aut res  "  

Anne ALGRET, d i rectr ice du Pays Ni-
verna is  Morvan 

"Dans le  domaine des nouve l les  techno lo -
g ies ,  i l  faut  passer  rap idement de l ' idée 
ou du pro je t  à  la  d imens ion concrète  e t  
p ragmat ique ,  mont re r  que c 'es t  réa l i sab le  
e t  la  fo rme préc ise  que ce la  peut  pren-
dre ,  s inon ce la  es t  d i f f i c i le  à  ce rner  pour  
les  acteurs " .  

Jean-Miche l  SANCHEZ, Directeur art i s -
t ique de l ’Agence on s i t

  

S ITES  PRO JETS  INCLUS  DANS  LA  GALER IE  NUMER IQUE  DU MORVAN 

Musée  Ro l i n  (Au tun ,  71 )  
"  Révé l a t i on  "  –Monog r aph i e  du  po r t a i l  d e  l a  c a t héd r a l e  S a i n t - L a z a r e  -   i n s t a l l a -
t i on  i n t e rp r é t a t i v e  ( commen t a i r e s  e t  image s )  du  po r t a i l  -  c f .  p9  

Châ te au  de  Ba zoche s  ( 58 )  
"  V auban ,  un  i n ven t a i r e  "  –  c a r t e  numér i que  de s  f o r t i f i c a t i on s  r é a l i s é e s  p a r  Vau -
ban  

Musée  du  Cos tume  (Châ te au -
Ch i non ,  58 )  

" Pe t i t  t h é â t r e  de s  appa rence s "  –  m i s e  en  v a l eu r  t hé â t r a l e  de s  co s t umes  

Musée  du  Sep tenna t  (Châ te au -
Ch i non ,  58 )  

" F r an ço i s  M i t t e r r and "  –  p a ro i  l on g i t ud i n a l e  doub l e  f a c e  p ropo s an t  de s  image s  s u r  
l e s  d imen s i on s  l o c a l e s  e t  i n t e r n a t i ona l e s  de  l ’ a n c i en  p r é s i den t  de  l a  Répub l i que  

Ma i son  de s  Hommes  e t  de s  P a y -
s a ge s  ( S a i n t - B r i s son ,  58 )  

"Reconduc t i on s "  –  p ro j e c t i on  p ano r am ique  de  vue s  an c i enne s  e t  con tempora i ne s  
de  p a y s a ge s  du  Morv an  

Musée  de  l a  Ré s i s t a n ce  ( S a i n t -
B r i s son ,  58 )  

"Maqu i s  du  Morv an "  –  f i lm  p ro j e t é  s u r  p l u s i e u r s  "  é c r an s "  d an s  un  e spa ce  é vo -
quan t  une  t en t e  m i l i t a i r e  

Musée  Pompon  ( S au l i e u ,  21 )  
"Rencon t r e s "  –  i n s t a l l a t i on  numér i que  e s t hé t i que  me t t an t  en  s c ène  l ’Ou r s  de  
Pompon  

Dun - l e s - P l a ce s  ( 58 )  
"Témo i gn a ge s "  –  d i s po s i t i f  mob i l e  sono re  en  ex t é r i e u r  d i f f u s an t  de s  t émo i gn a ge s  
s u r  l e s  é vènemen t s  du  26  au  28  j u i n  1944  

B i b r a c t e  (G l ux - en -G l enne ,  58 )  
"  L e s  a r ch i v e s  de  B i b r a c t e  "  –  t ab l e t t e s  numér i que s  p ropo s an t  de s  i n f o rma t i on s  
g éo lo c a l i s é e s  s u r  l e  s i t e  a r chéo lo g i que  –  c f .  p12  

Ma i son  de  l ’A s s i s t a n ce  pub l i que  
e t  de s  nou r r i c e s  (A l l i g n y - en -
Morv an ,  58 )  

"A te l i e r  de s  con te s "  –  a t e l i e r s  mu l t iméd i a s  pou r  l e s  en f an t s  a u tou r  de  con te s  
t r a i t a n t  de s  t hèmes  de  l ’ a b andon  e t  de s  nou r r i c e s  
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Erika Lamy, Agence on-s i tu 

Trouver un concept pour re l ier  à  t ravers  
des mult imédias  éc la tés  10 s i tes  de nature 
très  d i f férente à  tout po int  de vue 
(nombre de v is i teurs ,  de personne ls ,  bud-
get ,  loca l i sa t ion ,  thémat ique ,  arch i tecture 
et  scénograph ie) ,  et  dont certa ins  in i t ia -
lement n 'ava ient  pas souha i té  part ic iper  
au pro jet ,  éta i t  complexe .  Nous dev ions 
préc iser  pour chacun une propos i t ion et  
son coût .  

I l  nous fa l la i t  donc trouver un pro jet  fédé-
rateur dans leque l  chaque s i te  sera i t  une 
facette d 'une thémat ique commune.  Or 
chaque s i te  raconta i t  dé jà  une h is to i re et  
nous ne vou l ions pas ra jouter  une couche 
thémat ique supp lémenta i re qu i  aura i t  à  
coup sûr été art i f i c ie l le .  Nous avons donc 
fa i t  évo luer la  propos i t ion :  ce n 'est  pas 
une thémat ique qu i  re l iera i t  les  pro jets  
entre eux ,  ma is  un s ty le  d 'écr i ture con-
tempora in .  Chaque s i te  part ic ipera i t  a lors  
à  un parcours  durant leque l  le  d ispos i t i f  
créé dans le  cadre de la  ga ler ie  numér ique 
sera i t  un moment fort  et  phare de la  v i -
s i te .  

Le fa i t  d 'avo ir  déca lé  la  propos i t ion a été 
très  pos i t i f  car  ce la  a  déc lenché une vra ie  
émulat ion pour un trava i l  co l lect i f .  

Les out i l s  numér iques proposés ne sont 
pas exc lus ivement des NTIC :  pour cer-

ta ins  l ieux ,  la  mise en scène ,  la  théâtra l i -
sat ion ,  les  enreg is t rements ,  l ' i conograph ie ,  
la  v idéo-pro ject ion à part i r  de p lus ieurs  
po ints ,  la  pro ject ion panoramique syn-
chron isée ,  etc .  ont  permis  de proposer 
des d ispos i t i f s  contempora ins ,  dynamiques 
et  mieux à propos .  

Des propos i t ions de départ  ont pu évo-
luer au cours  du temps .  

L ' insert ion des d ispos i t i f s  a  condu i t  à  ima-
g iner une scénograph ie en l ien avec l 'ex is -
tant  de chaque l ieu ;  par fo is  même, e l le  a  
condu i t  à  des réaménagements arch i tectu-
raux ou du moins à  un "ra f ra ich issement 
des l ieux" ,  car  l ' in tégrat ion d 'un nouve l  
ob jet  conduit  auss i  à  réa juster  l 'espace 
qu i  l 'env ironne .  

 

"Nous nous conna iss ions ,  ce  qu i  a  fac i l i té  
le  p ro je t  de Ga le r ie  numér ique du Mor-
van .  Cependant au début  tous  n 'y  
c roya ient  pas .  B ib racte  et  Autun nous ont  
poussé et  f ina lement lo rsque l 'Agence on-
s i tu  a commencé à t rava i l le r  on s 'es t  m is  
à  rêver  e t  à  y  c ro i re ,  à  s 'emparer  de ce 
pro je t "  

Mar ion LEMAIRE ,  chargée de miss ion 
Ecomusée au PNR du Morvan

 

 
Avant projet de l’installation " Maquis du Morvan " au musée de la 
Résistance en Morvan, à Saint-Brisson © on-sit 

 

Perspect ives d 'évolut ion et  de dévelop-
pement  

La  promot ion ,  qu i  sera lancée dès que le  
nombre de s i tes  équ ipés sera s ign i f icat i f ,  
comprend :  

•  l a  mise en réseau avec les  autres 
s i tes  équ ipés ou en cours  
d ’équ ipement dans le  cadre d ’une 
démarche terr i tor ia le  de déve lop-
pement de nouveaux out i l s  
d ’ in terprétat ion du patr imoine .  
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•  l a  mise en p lace d ’une promot ion 
commune :  

-  Réa l i sa t ion d 'une monograph ie des 
s i tes  équ ipés 

-  Relat ions presse pour tous les  s i tes  
en réseau 

-  Part ic ipat ion à et  organ isat ion de 
co l loques 

-  Organ isat ion d 'un évènement fédé-
rateur ( " les  nu i ts  numér iques" ,  par  
exemple)  

-  Invent ion d 'un d ispos i t i f  mobi le  
d 'expos i t ions des ga ler ies  

-  Réa l i sa t ion de v idéos de courte du-
rée sur  les  ga ler ies  

-  Mise en l igne d 'un s i te  porta i l  in -
ternet consacré à  la  Ga ler ie  numé-
r ique pour donner env ie ,  raconter 
des h is to ires  qu i  se complètent . . .  

-  Et ,  pourquoi  pas ,  imag iner même 
une web tv  avec les  "mak ing of f "  
des réa l i sa t ions qu i  donne env ie de 
ven ir  vo ir  le  produ it  f in i .  
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

N o m  d u  p r o j e t  :  "Ga l e r i e  numér i que  du  Morv an "  -  
déma r che  g l oba l e  

D a t e  d e  m i s e  e n  s e r v i c e  :  à  p a r t i r  de  l ’ é t é  2013  

M a î t r e  d ’ O u v r a g e  d e s  é t u d e s  d u  p r o j e t  g l o b a l  :  
P a r c  n a t u r e l  r é g i ona l  du  Morv an  ( é t ude  de  p ré f i g u r a -
t i on )  

R é a l i s a t i o n  :  Agence  on - s i t u  (mu l t iméd i a )  e t  P v2D  
(é t ude  ma r ke t i n g )  

E t a p e s  d ' a v a n c e m e n t  :  

J u i l l e t  2010  –  com i t é  t e chn i que  :  l a n cemen t  de  l ’ é t ude  
de  dé f i n i t i o n  e t  de  f a i s ab i l i t é  

Oc tob re  2010  –  r endu  de  l a  pha se  1  "Ma r ke t i n g  e t  
s t r a t é g i e "  -  d i a gno s t i c  

Novembre  2010  –dé f i n i t i on  du  concep t  "Ga l e r i e s  
numér i que s "  e t  com i t é  t e chn i que ,  r é s e au  "Ga l e r i e s  
numér i que s "  

Ma r s  2011  –  com i t é s  de  p i l o t a ge  :  r endu  de  l ’APD  
(Avan t  P ro j e t  Dé t a i l l é )  e t  a v i s  s u r  APD 

J u i n  2011  –  com i t é  de  p i l o t a ge  :  r endu  f i n a l  APD su i t e  
à  de s  demande s  de  comp lémen t s  

J u i l l e t  2011  –  r éun ion  "  t e chn i que "  :  d i s c u s s i on  s u r  l e  
r endu  de  l a  p a r t i e  "  s t r a t é g i e  ma r ke t i n g "  

L e s  l i v r a i s on s  pou r  ch aque  l i e u ,  s ' é che lonne ron t  j u s -
qu ' en  2016 .  

C o û t  e t  m o n t a g e  f i n a n c i e r  d e  l ’ é t u d e  :  

Coû t  to t a l  HT  :  75  K!  

F i n an cemen t s  :  

-  E t a t  -  P LR  –  P l a n  Loca l  de  Redynam i s a t i on  40%   

-  F EADER  ( Leade r )  20%   

-  Con se i l  Rég iona l  de  Bou r gogne  40%  (Bou r gogne  
Numér i que )  

P e r s o n n e s  c o n t a c t  :  

Ma r i on  LEMA IRE  

Pa r c  n a t u r e l  r é g i ona l  du  Morv an ,  58  230  SA INT-
BR I SSON 

ma r i on . l ema i r e@pa r cdumorvan .o r g  

E r i k a  LAMY -  Agence  on - s i t u  

34  qua i  S t -Co sme  

71100  Châ lon - s u r - S aône  

e r i k a . l amy@on - s i t u . com  

h t t p : / /www .on - s i t u . com  
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Présentation du film en 3D  
"Révélation" sur le tympan du portail de la cathédrale d’Autun 

 

 

Anne PASQUET, d i rec t r i ce  du serv ice  an i -
mat ion du patr imo ine de la  v i l le  d 'Autun 

Jean-Miche l  SANCHEZ, co -gérant ,  Agence 
on s i tu  

 

 

Vue de la ville haute depuis la flèche de la cathédrale © Autun 

 

Contexte et  object i fs  de la  réa l isat ion 

Le pro jet  s ' inscr i t  dans le  cadre du pro jet  
"Ga ler ie  numér ique du Morvan"  (c f .  p5) .  

A Autun ,  la  créat ion de la  Ga ler ie  numé-
r ique s ’est  t radu i te  par  la  réa l i sa t ion d ’un 
f i lm en re l ie f ,  in tégré au parcours  de v is i te  
du musée Rol in  s i tué à prox imité de la  
cathédra le .  A travers  ce f i lm ,  nous pre-
nons les  v i s i teurs  par  la  main pour leur  
raconter une œuvre or ig ina le  du 12è m e 
s ièc le ,  le  tympan de la  cathédra le  d 'Autun ,  
patr imoine majeur de cette c i té ,  V i l le  
d 'ar t  et  d 'h is to ire .  

 

Descr ipt ion du d ispos it i f  

Les restaurat ions de 2009 sur  le  tympan 
du Jugement dern ier  de la  cathédra le  
Sa int-Lazare d ’Autun et  les  t ravaux du 
comité sc ient i f ique ont donné l ieu à  de 

nombreuses avancées sur  la  conna issance 
du tympan .  Les études cro isées des h is to-
r iens de l ’a r t ,  des archéologues ,  des arch i -
tectes ,  des restaurateurs  en donnent une 
nouve l le  image ,  préc ieuse tant  pour la  
conna issance de sa fortune cr i t ique que 
ce l le  de son aspect  in i t ia l  au 12è m e s ièc le .  
I l  es t  maintenant poss ib le ,  par  exemple ,  
de comprendre sa po lychromie ,  son ico-
nograph ie mut i lée au 18è m e s ièc le  ou son 
intégrat ion dans le  porta i l  d ’or ig ine .  Su i te  
à  la  sort ie  de l ’ouvrage "Révé lat ion ,  le  
grand porta i l  d ’Autun et  de l ’expos i t ion 
éponyme en 2011 au musée Rol in ,  d i f fé-
rents  aspects  de l ’œuvre ont été révé lés  
et  nous ont autor isé à  t rava i l ler  en trans-
versa l i té  sur  sa  va lor i sat ion auprès des 
pub l ics .   

 

 
Maquette numérique d’un élément du tympan du porche occidental de 
la cathédrale d’Autun produite par photogrammétrie pour l’installation 
" Révélation " © Autun / on-situ 

 

Le contenu du f i lm s ’ in téresse au tympan 
et  à  la  scu lpture assoc iée ,  tout en le  re-
mettant  dans le  contexte arch i tectura l  du 
porta i l  du Jugement dern ier .  

 

C 'est  un out i l  d ’ in terprétat ion du porta i l  :  
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•  C'est  un f i lm HD en v is ion s téréos-
cop ique d ’env iron 12 minutes à  des-
t inat ion du grand pub l ic  ;  le  s i lence 
t ient  une p lace importante dans le  
f i lm .  Le f i lm ne do it  pas  couper le  
pub l ic  de l 'œuvre or ig ina le .  

•  I l  aborde le  tympan se lon d i f férentes 
approches :  h i s tor ique ,  chronolo-
g ique ,  esthét ique ,  vo ire soc io lo-
g ique ;  

•  I l  raconte le  tympan et  ses  v ic i ss i -
tudes :  sa  genèse ,  son contexte ,  ses  
fortunes ,  sa  compos i t ion ,  sa  s ign i f i -
cat ion ;   

•  I l  in tègre les  apports  sc ient i f iques 
des dern ières études et  de la  restau-
rat ion de 2009 (ré intégrat ion 
d ’é léments  de scu lpture…).  

 

Cette créat ion aud iov isue l le  est  implantée 
au musée Rol in ,  dans une sa l le  déd iée ,  qu i  
permet d 'accue i l l i r  19 personnes pour 
v i s ionner le  f i lm avec des lunettes  3D. Sa 
prox imité immédiate avec la  cathédra le  
devra i t  lu i  permettre de fa i re  le  l ien entre 
la  cathédra le  et  les  co l lect ions du musée .  

 

Jean-Michel  Sanchez ,  Agence on-s i tu  

Le cho ix n 'a  pas été de f i lmer s implement 
le  porta i l  car  nous vou l ions ouvr i r  
d 'autres vo ies  :  nous avons cho is i  la  nu-
mér isat ion de la  scu lpture en nous ap-
puyant sur  la  photogrammétr ie ,  qu i  éta i t  
la  techn ique la  p lus  rap ide et  qu i  ne né-
cess i ta i t  pas  d 'échafaudage ,  mais  une 
s imple nace l le  mobi le .  C 'est  un système 
techn ique mis  en p lace par Acute 3D 
(Renaud Ker iven) ,  qu i  produ it ,  sur  la  base 
de mi l l ie rs  de pr ises  de vue photogra-
ph ique une vér i tab le  rép l ique numér ique 
g loba le en 3 d imens ions de grande préc i -
s ion .  Ce la  ressemble à une photograph ie 
avec de la  profondeur ,  de la  cou leur et  du 
re l ie f .  Cette techn ique donne des é lé-
ments  de d is tance ;  nous n 'avons pas une 
image p late mais  une scu lpture en 3D. 

Cette image très  nette est  éga lement ut i -
l i sab le  sur  in ternet .  Ce modèle numér ique 
est  une rép l ique de la  scu lpture ,  c 'est  
comme une peau .  I l  donne une masse de 
données brutes nécess i tant  d 'être retou-
chée ,  comme des é léments  découpés et  
assemblés .  C'est  f ina lement assez proche 
de la  maçonner ie  !  

La matr ice obtenue peut se prêter  à  com-
para ison et  être déc l inée pour de nom-
breux usages .  Par  exemple la  préc is ion du 
re levé fa i t  appara i t re  des é léments  de 
gr i f fure sur  la  p ierre et  tous ces déta i l s  
nous permettent de comprendre encore 
mieux la  techn ique du scu lpteur .  

 

Bi lan et  retour d 'expér ience 

L ’ob ject i f  é ta i t  de capter une part ie  des 
très  nombreux v is i teurs  de la  cathédra le  
et  de créer le  l ien entre les  que lques d i -
za ines de mètres de l ’éd i f ice perçu in  s i tu  
et  le  musée Rol in ,  musée de la  v i l le ,  qu i  
accue i l le  entre autres ,  les  co l lect ions at ta-
chées à  la  Cathédra le  Sa int-Lazare .  

 

 
Détail de la maquette numérique du tympan du Jugement dernier à la 
cathédrale d’Autun © Autun / on-situ 

Su i te  à  l ’ouverture de la  sa l le  de pro jec-
t ion du f i lm 3D "  Révé lat ion" ,  les  ch i f f res  
de f réquentat ion montrent un intérêt  ma-



 

Fil des Grands Sites n°11 – décembre 2014 
Les outils numériques au service de l'interprétation des sites et territoires patrimoniaux 

13 

 

jeur  des v i s i teurs .  Lors  des t ro is  premiers  
mois  d 'exp lo i tat ion ,  le  nombre des en-
trées au musée a progressé de près de 
30%. Les retours  sou l ignent la  qua l i té  de 
la  réa l i sa t ion et  des images ,  a ins i  que ce l le  
du texte en regard des images exp l ic i tant  
au mieux la  complex i té  de l ’œuvre .  

 

Cependant i l  ne faut  pas sous est imer la  
d i f f i cu l té  d ' in tégrat ion du f i lm "Révé lat ion"  
au se in  du parcours  du musée Rol in  a ins i  
qu 'au se in  de la  v i l le  d 'Autun .  I l  reste à  
mieux le  mettre en va leur et  à  l ' ind iquer 
de façon p lus  prégnante .  Ce la  montre la  
d i f f i cu l té  de modi f ier  des hab i tudes an-
c iennes et  d ' in tégrer de nouveaux out i l s  
dans un contexte ex is tant .  

 

Année ju in  ju i l le t  Août 

2012 2058 1733 2195 

2013 2715 2218 2688 

Tableau de l’évolution de la fréquentation au musée Rolin 

 

Perspect ives d 'évolut ion et  de dévelop-
pement 

L'Off ice de Tour isme d 'Autun s 'est  empa-
ré de l 'o f f re  et  en assure la  promot ion .  Le 
rectorat  de l 'académie de Di jon a lancé 
une c lasse opt ion "sc ience et  patr imoine"  
au lycée d 'Autun ,  et  la  Ga ler ie  numér ique 
n ’est  pas étrangère à cette ouverture .  
L ' in térêt  des sco la i res  pour cette o f f re  est  
cro issant .  

 

En complément du f i lm en re l ie f ,  un s i te  
in ternet déd ié à  la  cathédra le  Sa int-Lazare 
a  été mis  en l igne en mai  2013 ;  i l  do i t  
progress ivement se déve lopper autour de 
nouve l les  thémat iques patr imonia les  :  pa-
tr imoine ant ique ,  urban isme,  arch i tec-
ture… 

Ce d ispos i t i f  do i t  être intégré au se in  du 
futur  Centre d ’ In terprétat ion de 

l ’Arch i tecture et  du Patr imoine d 'Autun ,  
a ins i  qu 'au pro jet  de rénovat ion et  
d ’agrand issement du musée Rol in .  

 

A terme,  la  mise en réseau avec les  autres 
s i tes  équ ipés ou en cours  d ’équ ipement 
de d ispos i t i f s  l iés  à  la  Ga ler ie  numér ique 
du Morvan sera renforcée ,  avec la  mise en 
p lace d ’une promot ion commune.  

 

 
La numérisation du tympan © Autun / on situ 

 

 
La maquette numérique du porche occidental de la cathédrale d’Autun 
© Autun / on-situ 

 

 
Restitution 3D du porche occidental de la cathédrale d’Autun  © 
Autun / on-situ 
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http : / /www.autun .com/Les-grands-rendez-
vous/reve lat ion- le-grand-porta i l -d-
autun .html 

www.autun-art -et-h is to ire . f r  

 

N o m  d u  p r o j e t  :  "Révé l a t i on ,  l e  g r and  po r t a i l  
d ’Au tun "  

D a t e  d e  m i s e  e n  s e r v i c e  :  ma i  2013  

P o r t e u r ( s )  d e  p r o j e t  :  V i l l e  d ’Au tun  

M a î t r e ( s )  d ' œ u v r e  e t  r é a l i s a t i o n  :  Agence  on - s i t u  

P e r s o n n e  c o n t a c t  :  Anne  PASQUET ,  a n ima t r i c e  de  
l ’ a r c h i t e c t u r e  e t  du  p a t r imo i ne  -  V i l l e  d ’Au tun  –  s e r -
v i c e  p a t r imo i ne  -  71400  AUTUN 

anne.pasquet@autun.com 

 

C o û t  e t  m o n t a g e  f i n a n c i e r  

Coût TOTAL 189 000 ! 

 

 

Orig ine des f inancements Montant % 

Fonds ministériels mutualisés FMM 7 260 ! 3,84 

DRAC (Appel à numérisation) 28 000 ! 14,81 

CR Bourgogne (Bourgogne numérique) 65 000 ! 34,39 

ADT Saône et Loire 3 000 ! 1,59 

FEDER 31 400 ! 16,61 

Ville d'Autun 54 340 ! 28,75 
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Bibracte : un projet intégré à la rénovation du musée 

 

 
La ï la  AYACHE, conservatr ice  du musée ,   
B ibracte  EPCC 
Jacky GORLIER ,  d i rec teur  techn ique ,   
B ibracte  EPCC 
Soph ie  COSTAMAGNA, muséographe ,  AMO 
Ju l ien ROGER, co -gérant ,  Agence on -s i tu  

 

 

  

"Le Mont Beuvray sous la loupe" © Bibracte/A. Maillier 
 

Contexte et  object i fs  de la  réa l isat ion 

A Bibracte ,  l ’ ins ta l la t ion des "ga ler ies  nu-
mér iques"  a  été intégrée au chant ier  de 
rénovat ion de l ’expos i t ion permanente du 
Musée qu i  a  été mené de 2009 à 2013 .  

 

La recherche archéolog ique ayant beau-
coup avancé sur B ibracte et  en Europe ,  i l  
fa l la i t  actua l i ser  le  parcours  muséogra-
ph ique et  remettre à  jour les  contenus .  

La rénovat ion de l 'expos i t ion permanente 
a été condu i te en deux phases :  

•  de 2010 à 2012 ,  chant ier  du n iveau 
supér ieur 

•  en 2013 ,  chant ier  du n iveau in fér ieur 

 

Le budget d ' invest i ssement s 'é lève au to-
ta l  à  1 ,3  mi l l ions d 'euros .  I l  inc lut  l 'AMO, 
la  muséograph ie ,  le  graph isme,  la  réa l i sa-
t ion des aud iov isue ls ,  l 'équ ipement aud io-
v isue l ,  les  maquettes ,  les  moulages ,  
l 'agencement des v i t r ines ,  l 'éc la i rage .   

 

Descr ipt ion des deux d ispos it i f s  

Pour le  musée de B ibracte ,  la  concept ion 
et  l ’ ins ta l la t ion des ga ler ies  numér iques 
s ’est  fa i te  en deux temps ,  su ivant  a ins i  les  
deux phases success ives de rénovat ion de 
l ’expos i t ion permanente .   

Deux d ispos i t i f s  sont au jourd 'hu i  opéra-
t ionne ls :  

•  "Survo l  de l ’h i s to i re du Mont Beu-
vray" ,  créat ion numér ique spectacu-
la i re  qu i  repose sur  un système de 
double pro ject ion sur  maquette en 
re l ie f  et  écran f ronta l .  E l le  est  com-
p létée par deux autres d ispos i t i f s  :  
" l ’Europe des oppida" ,  f i lm en images 
de synthèse d i f fusé sur  2 écrans 
proposant un survo l  des oppida eu-
ropéens ;  "  les  hab i tants  de 
l ’opp idum " ,  pro ject ion grand format 
sur  3 écrans qu i  présente ,  à  t ravers  
un jeu de stat i s t iques ,  les  hab i tants  
d ’un oppidum. 

•  "Le Mont Beuvray sous la  loupe" .  
D ispos i t i f  de réa l i té  augmentée sur 
p lan au so l .  
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1e r  d ispos it i f  numérique "Survol  de l 'h is -
to ire du Mont Beuvray" 

En 2011 :  La rénovat ion du n iveau supé-
r ieur a  permis  l ’ ins ta l la t ion d ’un premier 
d ispos i t i f  numér ique innovant .   

I l  s ’ag i t  d ’un ob jet  spectacu la i re ,  qu i  
évoque l ’h i s to i re de l ’opp idum de B i -
bracte .  Le d ispos i t i f  repose sur un pr in-
c ipe de double pro ject ion ,  sur une ma-
quette en re l ie f  du Mont Beuvray et  sur  
un écran f ronta l .   

Sur la  maquette le  réc i t  est  cartogra-
ph ique .  I l  évoque le  déve loppement de 
l ’opp idum et son organ isat ion (remparts ,  
axes de c i rcu lat ion…),  pu is  sa  d ispar i t ion .  
La pro ject ion la i sse dev iner les  t races sur  
le  s i te  actue l .  

 

La pro ject ion permet de v isua l i ser  :  

•  les  pr inc ipaux vest iges et  l ’évo lut ion 
de l ’occupat ion de la  v i l le  au cours  
du 1er s ièc le  avant notre ère ,  sous 
forme de reconst i tut ion numér ique .  

•  l 'h i s to i re de la  découverte de B i -
bracte depu is  le  19ème s ièc le .  

 

 
"Survol de l’histoire du Mont Beuvray" © Bibracte/A. Maillier 

 

La pro ject ion f ronta le  convoque de la  do-
cumentat ion sc ient i f ique (p lans de 
fou i l les ,  croqu is  des archéologues ,  photo-
graph ies) .  Cette documentat ion i l lus tre 

l ’h i s to i re de la  redécouverte de B ibracte ,  
des premières fou i l les  du XIXème aux 
chant iers  actue ls .  

Les deux pro ject ions synchron isées fonc-
t ionnent de concert ,  se  répondent .  E l les  
racontent ensemble l ’h i s to i re de B ibracte 
et  de sa redécouverte .  

 

La maquette a  été réa l i sée à  part i r  des 
données obtenues par  un re levé L IDAR 
(re levé de très  haute préc is ion au moyen 
d ’un rayon laser  aéroporté ,  qu i  pénètre 
sous les  f ronda isons des arbres) .  

Le scénar io s 'est  adapté aux l im ites  tech-
n iques ,  comme les  n iveaux de réso lut ion .  

Le re levé L IDAR a permis  de corr iger  les  
défauts  du modèle brut .  Au f ina l ,  c 'est  
donc un modèle retouché et  adapté qu i  
est  présenté .  

Les re levés L IDAR sont onéreux (de 
l ’ordre de 1 .000 !  par  km2 pour obten ir  
une qua l i té  opt imale) ,  ma is  les  données 
qu ’ i l s  produ isent sont nettement mei l -
leures que ce l les  i s sues des re levés topo-
graph iques trad i t ionne ls .  

 

"Ces ga le r ies  numér iques ont  en commun ,  
que ce so i t  la  maquette  de B ib racte  ou le  
f i lm du tympan d 'Autun ,  d 'ê t re  des p ièces  
maî t resses  qu i  dev iennent  le  moment fo r t  
de la  v i s i te .  E l les  mont rent  l ' inv i s ib le ,  don-
nent  env ie  d 'a l le r  vo i r .  L 'out i l  res te  proche 
du pat r imo ine" .  Gil les  MARTY, arch i tecte ,  
Agence Inca 

 

La maquette a  été réa l i sée par us inage à 
part i r  d ’un moule en négat i f  dans leque l  a  
été cou lée de la  rés ine .  

Les défauts  ont été gommés par un pon-
çage manue l .  Au f ina l ,  un vér i tab le  "écran 
de pro ject ion"  en re l ie f  a  été obtenu .  
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L 'opt ion po lystyrène pe int  n 'a  pas été 
cho is ie  car  p lus  f rag i le  :  un v is i teur se 
penchant au-dessus de la  maquette aura i t  
pu fa i re  tomber son té léphone portab le  et  
endommager la  maquette .  Le support  de-
va i t  donc être rés i s tant .  

 

 
Le dispositif " Survol de l’histoire du Mont Beuvray ", qui associe vidéo-
projection sur maquette blanche et sur paroi verticale© Bibracte/A. 
Maillier 

 

I l  y  a  eu non seu lement un important t ra-
va i l  de cho ix des images mais  auss i  de 
ca lage des images pro jetés sur  la  ma-
quette et  sur  le  mur du fond .  

 

La qua l i té  du rendu obtenu est  l iée à  la  
grande expér ience du prestata i re  :  dé for-
mat ion de la  v idéo v ia  le  modèle numé-
r ique ,  superpos i t ion de la  v idéo à la  ma-
quette ,  fabr icat ion des images ,  éc la i rage .  I l  
a  fa l lu  créer des éc la i rages rasants  im itant  
par  exemple le  lever du so le i l ,  ou accen-
tuant les  micro-re l ie fs  du terra in .  Ce la  
a joute beaucoup à l ' immers ion du v is i teur .  

 

I l  a  fa l lu  éga lement déterminer avec l 'ar -
ch i tecte du musée les  déta i l s  f ins  d 'éc la i -
rage ,  d ' insert ion de " la  bo î te "  au se in  de 
l 'expos i t ion .  La quest ion de l 'or ientat ion 
de la  maquette au se in  du musée a auss i  
été un su jet  complexe .  

Le coût d 'entret ien du d ispos i t i f  est  fa ib le  
:  ce lu i  des lampes des v idéopro jecteurs  et  

d 'un ord inateur ,  qu i  pour l ’ ins tant  n ’a  pas 
été changé .  

 

 
géométrie du dispositif "Survol de l’histoire du Mont Beuvray" intégré à 
la scénographie © Bibracte 

 

2ème  d ispos it i f  numérique :  "B ibracte 
sous la  loupe" 

Cette seconde insta l la t ion ,  s i tuée au n i -
veau in fér ieur du musée ,  repose sur  une 
carte au so l  du s i te  archéolog ique .  Le d is -
pos i t i f  permet aux v is i teurs  d ’obten ir  en 
temps rée l  des in format ions sur  les  po ints  
qu ’ i l  survo le en cheminant sur  la  carte .  

Cette insta l la t ion complète le  Survo l  de 
B ibracte qu i  o f f ra i t  une lecture g loba le de 
l ’opp idum. I l  s ’ag i t  ic i  d ’obten ir  des in for-
mat ions préc ises  sur  les  d i f férents  po ints  
de fou i l les  ou d ’observer le  s i te  à  t ravers  
d i f férents  pr i smes .  Nous sommes dans la  
lecture d ’une base de données géo loca l i -
sées .   

 

Des tab lettes  tact i les  sont mises à  d ispo-
s i t ion des v is i teurs .  Le contenu d i f fusé sur  
l ’écran évo lue en temps rée l  su ivant  le  
dép lacement du v is i teur .  Deux scénar ios 
sont proposés :  

•  Une première app l icat ion permet de 
v isua l i ser  le  Mont Beuvray en 3D et 
d ’e f feu i l ler  les  couches d ’ in format ion 
(couvert  forest ier ,  re l ie f ,  m icrotopo-
graph ie ,  reconst i tut ion numér ique de 
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la  v i l le  gau lo ise à  son apogée) .  

•  Une seconde app l icat ion propose 
d ’exp lorer les  arch ives co l lectées par  
les  archéologues sur  une quaranta ine 
de secteurs  remarquab les  du s i te .  En 
survo lant  une zone de fou i l le ,  on fa i t  
appara î t re un po int  qu i  s ign i f ie  que 
la  zone est  documentée .  En c ib lant  
ce po int  avec la  tab let te ,  le  v i s i teur 
déc lenche une séquence documen-
ta i re  i l lus trée à part i r  de re levés ,  
schémas ,  p lans ,  photos ,  reconst i tu-
t ions .  Les d i f férents  é léments  sont 
en f rança is  et  en ang la i s .  

Nous n 'avons pas cho is i  le  système GPS 
car  t rop impréc is  pour une zone de la  
ta i l le  de la  carte au so l ,  a  fort ior i  en inté-
r ieur ,  ma is  un système p lus  adapté .  La 
tab let te est  munie d 'une caméra arr ière 
qu i  permet de v iser  nature l lement la  gr i l le  
de carroyage sur  la  carte .  Le graph isme de 
chacune des 80 da l les  qu i  composent la  
carte est  ana lysé et  reconnu en temps 
rée l  par  la  tab let te .  Ce l le-c i  arr ive a lors  à  
déterminer que l le  part ie  de la  carte est  
po intée par la  caméra ,  et  e l le  détermine 
a ins i  sa  pos i t ion et  son or ientat ion dans 
l ’espace .  Cet a lgor i thme s ’appu ie sur  l ’é tat  
de l ’a r t  des méthodes de reconna issance 
par apprent issage ,  garant i ssant  un fonc-
t ionnement opt imal  que l les  que so ient  les  
cond i t ions de luminos i té .  

 

"Le  musée n 'es t  que la  por te  d ’ent rée du 
s i te  de B ib racte ,  où des ves t iges  matér ie l s  
sont  v i s ib les  in -s i tu .  Les  d ispos i t i f s  numé-
r iques ne remplacent  pas ces  ves t iges ,  ma is  
a ident  à  préparer  la  v i s i te  e t  à  l i re  les  ves -
t iges . "  

Vincent GUICHARD, d irecteur ,  B ibracte 
EPCC 

 

A ce jour ,  nous devons résoudre le  pro-
b lème de la  durée de charge des batter ies  
des tab let tes  qu i  ne t iennent pas la  jour-
née .  Nous sommes dans une so lut ion 

trans i to i re  avec une recharge en mi l ieu de 
journée .  Des opt imisat ions ont néanmoins 
été apportées permettant  de ten ir  une 
journée ent ière lors  de fa ib les  a f f luences .  

 

Ces deux d ispos i t i f s  permettent de prépa-
rer  et /ou de compléter  la  v i s i te  du s i te  
archéolog ique .  I l s  ont  pour ob ject i f  de 
fa i re  le  l ien entre les  t ro is  composantes 
de B ibracte :  la  recherche archéolog ique ,  
le  s i te  lu i  même et  le  musée .  

 

Nous ré f léch issons à  l ’u t i l i sa t ion des 
mêmes contenus sur  un support  mobi le  
qu i  permettra i t  d ’accéder in-s i tu  aux con-
tenus géo loca l i sés ,  tout en ve i l lant  à  ne 
pas concurrencer les  v i s i tes  gu idées du 
s i te  archéolog ique .  

 

 
Le dispositif " Bibracte sous la loupe " © Bibracte/A.Maillier  

 

Bi lan et  retour d 'expér ience 

I l  a  fa l lu  d ix  mois  de déve loppement 
technolog ique intense et  d ' impl icat ion de 
l 'équ ipe du musée pour arr iver  à  cet  out i l ,  
qu i  a  donc demandé un trava i l  t rès  impor-
tant .  

 

La v i s ib i l i té  des tab let tes  dans la  scéno-
graph ie est  à  amél iorer ,  leur  ergonomie 
auss i ,  e t  un d ispos i t i f  d 'accompagnement 
pourra i t  renforcer leur impact .  C'est  un 
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out i l  d 'a ide à  la  compréhens ion qu i  néces-
s i te  que le  v i s i teur se mette en pos i t ion 
de chercheur .  

 

Les tab lettes  sont paramétrées de façon à 
ce que leur contenu pu isse être enr ich i  
dans le  temps .  Au jourd 'hu i ,  e l les  cont ien-
nent t ro is  heures de contenu ,  tand is  que 
le  temps moyen de sé jour des v i s i teurs  au 
musée est  de 1h30 .  

 

Une enquête de sat i s fact ion a été menée 
auprès de 350 personnes à  part i r  de ju i l -
le t  2013 ,  c ’est -à-d ire  au terme du chant ier  
de rénovat ion .  L ’enquête comporta i t  p lu-
s ieurs  quest ions dest inées à  recue i l l i r  le  
sent iment des v i s i teurs  à  l ’égard de deux 
composantes de la  Ga ler ie  numér ique de 
B ibracte .  S i  p lus  de 82 % des v i s i teurs  
sont g loba lement sat i s fa i t s  de leur  v i s i te  à  
B ibracte ,  88% se déc larent spéc i f iquement 
sat i s fa i t s  de la  maquette en re l ie f  an imée 
de la  ga ler ie  supér ieure ,  qu i  est  donc de-
venue le  po int  d ’orgue de la  v i s i te .  

 

Le p lan interact i f  susc i te  une adhés ion un 
peu moins forte ,  en ra ison de son insta l la -
t ion p lus  récente (pér iode de rodage) ,  
d ’un accompagnement à  la  pr i se  en main 
sans doute insu f f i sant  et  d ’une ergonomie 
qu i  demande une impl icat ion p lus  forte 
des ut i l i sa teurs .  64% des v is i teurs  in terro-
gés ont appréc ié  cette expér ience et  44% 
déc larent que ce d ispos i t i f  a  provoqué en 
eux une env ie  de v is i ter  le  s i te  archéolo-
g ique .  

 

La grande major i té  des v i s i teurs  reconna î t  
que la  v i s i te  du musée dans son ensemble 
a  permis  de mieux comprendre le  s i te  
archéolog ique ou de compléter les  in for-
mat ions lues sur  les  panneaux d isposés 
sur  le  s i te .  

 

 
Le dispositif "Bibracte sous la loupe".© Bibracte / A.Maillier 

 

Perspect ives d 'évolut ion et  de dévelop-
pement 

•  Mise en p lace d ’un d ispos i t i f  de con-
su l tat ion du contenu du d ispos i t i f  
"Arch ives de B ibracte"  sur  le  s i te  ar-
chéolog ique ,  à  l ’a ide d ’un Smart-
phone ou d ’une tab let te .  

•  Insert ion du contenu des tab lettes  
"Arch ives de B ibracte"  sur  le  s i te  
web de B ibracte 

•  Mise en réseau avec les  autres s i tes  
du Morvan équ ipés ou en cours  
d ’équ ipement dans le  cadre de la  
démarche terr i tor ia le  "Ga ler ie  numé-
r ique" .  

•  Mise en p lace d ’une promot ion 
commune 
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N o m  d u  p r o j e t  :  "Ga l e r i e s  numér i que s  de  B i b r a c t e "  

D a t e  d e  m i s e  e n  s e r v i c e  :  J u i l l e t  2013  

M a î t r e  d ’ O u v r a g e  :  B i b r a c t e  EPCC 

P a r t e n a i r e s  :  A r ch i t e c t e  Muséog r aphe ,  P i e r r e - Lou i s  
FALOC I  

D i r e c t i o n  a r t i s t i q u e  :  Soph i e  COSTAMAGNA 

R é a l i s a t i o n  :  Agence  on - s i t u  

M a t é r i e l  :  I r e l em  

E t a p e s  d ' a v a n c e m e n t  

M i s  à  d i s p o s i t i o n  d u  p u b l i c  en  j u i l l e t  2013  

C o û t  e t  m o n t a g e  f i n a n c i e r  

Coû t  to t a l  TTC  :  300 . 000  !  ( i n c l u an t  p a r  a i l l e u r s  2  
d i s po s i t i f s  s e conda i r e s  " Su r vo l  de  l ’ E u rope  de s  opp i d a "  
e t  " L e s  h ab i t a n t s  de s  opp i d a " )  

150 . 000  !  pou r  l e  d i s po s i t i f  " S u r vo l  de  l ’ h i s t o i r e  du  
Mon t  Beuv r a y " ,  ho r s  a gencemen t  e t  p roduc t i on  de s  
donnée s  a r chéo lo g i que s  ( no t ammen t  r e l e vé  L IDAR) .  

F i n an cemen t s  :  

-  E t a t  :  DRAC de  Bou r gogne  38  K!  

-  E t a t  :  Fond s  m in i s t é r i e l s  mu tu a l i s é s  29  K!  ( Pô l e  
d ’ Ex ce l l e n ce  Ru r a l e  P a y s  N i ve rn a i s  Mo rv an )  -  F EDER   
69  K!   

-  Con se i l  Rég iona l  d e  Bou r gogne   85  K!  ( don t  50  K!  
Bou r gogne  Numér i que )  

-  B i b r a c t e  EPCC  78  K!  

P e r s o n n e  c o n t a c t  :  

L a ï l a  AYACHE ,  Con se r v a t r i c e  du  musée  de  B i b r a c t e  

Cen t r e  a r chéo lo g i que  eu ropéen  

58370  G lux - en -G l enne  

l . a y a che@b ib r a c t e . f r  

Pou r  v i s u a l i s e r  l e  d i s po s i t i f  :  

h t t p s : / /www . you tube . com /wa t ch ? v=SkUES7 r i qH I  

h t t p : / / v imeo . com/97808410  
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L'expérience du Centre des monuments nationaux  
à l'abbaye de Cluny 

 

  
Franço is -Xav ier  Verger ,  admin is t ra teur  de 
l ’abbaye de C luny ,  Centre  des monuments  
nat ionaux 
 

C luny fut  l 'une des ég l i ses  la  p lus  impor-
tante en Europe à l 'époque médiéva le .  La 
majeure part ie  des éd i f ices  a  été détru i te  
durant la  révo lut ion f rança ise .  C'est  un 
serv ice de gu ides qu i  présente aux v is i -
teurs  ce qu i  n 'ex is te  p lus .  

Les premiers  essa is  d ' images numér iques 
ont eu l ieu dès le  début des années 1990 .  
Le d ispos i t i f  Maior  Ecc les ia  produ it  en 
2003 est  d i rectement i ssu de ces pre-
mières expér imentat ions .  

 

M A I O R  E C C L E S I A  

Contexte et  object i fs  de réa l isat ion de 
l 'act ion 

Les chercheurs  de l ’ Ins t i tut  Image ont 
proposé au CMN de tra i ter  les  données 
de la  maquette numér ique réa l i sée en 
1991 par Chr is t ian Père lors  de son pro jet  
de f in  d ’étude à l 'ENSAM de Cluny ,  pour 
les  actua l i ser  aux technolog ies  nouve l les .  
La reconstruct ion de la  maquette numé-
r ique permet de corr iger  des é léments  
arch i tecturaux et  archéolog iques .  Le f i lm ,  
d ’une durée de 7 minutes ,  une déambula-
t ion v i r tue l le  dans la  grande ég l i se ,  éta i t  
proposé lors  de la  v i s i te  de l 'abbaye .  

 

Descr ipt ion du d ispos it i f  

Une sa l le  de pro ject ion a été créée dans 
le  monument ,  quatre v idéo-pro jecteurs  
pro jetant  le  f i lm sur un écran .  Les v i s i -

teurs  éta ient  équ ipés de lunettes pour 
une v is ion en 3D. Le f i lm éta i t  exc lus ive-
ment en f rança is .  

 

Bi lan et  retour d 'expér ience 

Reconst i tuer les  l ignes arch i tectura les  et  
des formes rempl ies  donna i t  des images 
par lantes pour les  v i s i teurs .   

 

 

 

 
L’église abbatiale de Cluny restituée en réalité augmentée dans le tissu 
urbain actuel © Arts et Métiers Paris Tech / on-situ, : 

 

Cette première expér ience d 'envergure 
au se in  d ’un monument a  permis  de mesu-
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rer  l ’a t tente des v is i teurs  et  d ’amorcer 
d ’autres pro jets ,  notamment la  créat ion 
d ’un nouveau f i lm 3D, avec le  déve loppe-
ment du pr inc ipe de réa l i té  augmentée .  

   
Première réalisation 1992 © Arts et Métiers Paris Tech / on-situ 

 

Perspect ives d 'évolut ions et  de dévelop-
pement 

Cf .  les  2 pro jets  décr i t s  c i -après 

 

N o m  d u  p r o j e t  :  MA IOR  ECCLES IA  

D a t e  d e  m i s e  e n  s e r v i c e  :  2003  

P o r t e u r ( s )  d e  p r o j e t  :  CMN /  INST ITUT  IMAGE  

M a î t r e ( s )  d ' œ u v r e  :  INST ITUT  IMAGE  

E t a p e s  d ' a v a n c e m e n t  

Ce  d i s po s i t i f  a  du ré  6  an s .  I l  a  é t é  r emp l a cé  p a r  un  
nouveau  f i lm  en  2010  ( c f .  d e s c r i p t i f  du  nouveau  d i s -
po s i t i f  p19 )  

C o û t  e t  m o n t a g e  f i n a n c i e r  :  p a r t ena r i a t  en t r e  l e  
CMN e t  l ’ ENSAM 

P e r s o n n e  c o n t a c t  :  V i r g i n i e  GOUTAYER ,  Cha r gée  
de  l 'O f f r e  cu l t u r e l l e  de  l ' a bba ye  de  C l un y ,  

Cen t r e  de s  monumen t s  n a t i onaux  

Abbaye  de  C l uny ,  Rue  Po r t e  de  P a r i s  

71250  C l un y  

t e l  :  03  85  59  82  72  

www .monumen t s - n a t i onaux . f r  

 

M A I O R  E C C L E S I A  2  

Contexte et  object i fs  de réa l isat ion de 
l 'act ion 

Dans le  contexte de la  cé lébrat ion du 
1100è m e ann iversa i re  de la  fondat ion de 
l ’abbaye et  dans le  cadre d ’une l igne de 

créd i t  du CPER déd iée à la  restaurat ion 
du monument ,  une part ie  du pro jet  éta i t  
déd iée au déve loppement des nouve l les  
technolog ies .  La réa l i sa t ion d ’un nouveau 
f i lm 3D intégrant  les  données des re-
cherches sc ient i f iques les  p lus  récentes 
auss i  b ien en archéolog ie  que pour les  
nouve l les  technolog ies  de l ’ image ,  éta i t  
nécessa i re  pour poursu ivre les  expé-
r iences dé jà  en p lace à  l ’abbaye de Cluny .  
La numér isat ion de nombreux é léments  
de scu lpture et  d 'arch i tecture a été né-
cessa i re .  

 

Descr ipt ion du d ispos it i f  

Une sa l le  de pro ject ion d ’une capac i té  de 
50 p laces est  créée dans le  monument .  
Des v idéo-pro jecteurs  de très  haute qua l i -
té  pro jettent  le  f i lm de 16 minutes sur  un 
écran .  Les v i s i teurs  sont équ ipés de lu-
nettes pour une v is ion en 3D. Le f i lm est  
en 4 langues et  in tègre une bouc le ma-
gnét ique pour les  malentendants .  

 

Etapes d 'avancement  

Un comité sc ient i f ique composé 
d ’archéologues ,  d ’h is tor iens de l ’a r t  et  
d ’h is tor iens va l ide les  propos i t ions de res-
t i tut ions de l ’équ ipe d ’ ingén ieurs  en 
charge de la  réa l i sa t ion de la  maquette .  La 
réa l i sa t ion du f i lm est  conf iée à  la  soc iété 
on-s i tu .  

 

 
© Arts et Métiers Paris Tech / on-situ 
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Le dispositif Maior Ecclesia 2© Arts et Métiers Paris Tech / on-situ 

 

Bi lan et  retour d 'expér ience 

Après 4 années d ’exp lo i tat ion ,  le  f i lm 
Maior Ecc les ia  est  tou jours  cons idéré 
comme ind ispensab le à  la  compréhens ion 
du s i te  par  les  v i s i teurs .   

 

Perspect ives d 'évolut ions et  de dévelop-
pement 

La qua l i té  du trava i l  mené fa i t  que nous 
pouvons encore env isager une exp lo i ta-
t ion de que lques années .  Grâce à ce tra-
va i l  sur  des f i lms 3D nous y  avons pr i s  
goût et  nous sommes passés à  la  borne de 
réa l i té  augmentée sur  s i te  (c f .  descr ipt ion 
c i -après) .  

 

N o m  d u  p r o j e t  :  MA IOR  ECCLES IA  2  

D a t e  d e  m i s e  e n  s e r v i c e  :  2010  

P o r t e u r ( s )  d e  p r o j e t  :  CMN /  ON S ITU  /  GUNZO 

M a î t r e ( s )  d ' œ u v r e  :  ON S ITU  

 

C o û t  e t  m o n t a g e  f i n a n c i e r  :  

L e  coû t  e s t  de  180  000  !  (Re che r che  e t  dé ve loppe -
men t  compr i s ) ;  l e  f i n an cemen t  du  p ro j e t  é t a i t  i n c l u s  
a u  CPER .  

P e r s o n n e  c o n t a c t  :  V i r g i n i e  GOUTAYER  

 

B O R N E S  D E  R E A L I T E  A U G M E N T E E  

Contexte et  object i fs  de réa l isat ion de 
l 'act ion  

Dans le  cadre du déve loppement des 
nouve l les  technolog ies  à  l ’abbaye de Clu-
ny ,  un second pro jet  ( le  premier étant  le  
f i lm de 2003) l ie  le  CMN, l ’éco le des Arts  
et  Mét iers  et  l 'Agence on-s i tu .  

L ’ob ject i f  é ta i t  de réa l i ser  pour la  pre-
mière fo is  des d ispos i t i f s  de réa l i té  aug-
mentée capab les  d ’être pos i t ionnés en 
extér ieur ,  à  l ’expos i t ion des in tempér ies ,  
et  d ’être manipu lés  par  des mi l l ie rs  de 
personnes chaque mois .  L ’ob ject i f  de mé-
d iat ion éta i t ,  quant à  lu i ,  de donner à  vo ir  
les  part ies  d isparues de l ’ég l i se  au f i l  du 
parcours  de v is i te  sur  le  s i te .  

  
© Arts et Métiers Paris Tech / on-situ 

 

Descr ipt ion du d ispos it i f  

Trois  écrans or ientab les  sur  p ied sont 
insta l lés  dans le  c i rcu i t  de v is i te .  I l s  sont 
re l iés  par  un câb le à  un PC qu i  gère les  
images en fonct ion de l ’or ientat ion de 
l ’écran .  La part icu lar i té  est  un système de 
captat ion de la  lumière avec une transpo-
s i t ion en temps rée l  sur  l ’écran .  De ce 
fa i t ,  i l  n 'y  a  pas de f racture entre la  vue 
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rée l le  et  l ' image augmentée .  La per for-
mance éta i t  d 'arr iver  à  rendre l 'e f fe t  de 
longueur et  de hauteur de l 'abbaye sur  les  
bornes .  

 

Ce d ispos i t i f  s 'appu ie sur  l 'enr ich issement 
de la  maquette numér ique dont la  base 
est  ce l le  du premier f i lm numér ique .  
Cette maquette est  une add i t ion de d i f fé-
rents  é léments  (vest iges ,  ob jets  de fou i l le ,  
v i t raux etc . )  scannés au f i l  du temps et  
in tégrés .  C'est  donc le  résu l tat  d ’un tra-
va i l  de fond sur p lus ieurs  années ,  i s su 
d 'un d ia logue entre experts  sc ient i f iques 
et  ingén ieurs .  Des po ints  de vue que nous 
n 'av ions jamais  pu avo ir  ont enr ich i  notre 
compréhens ion du l ieu .   

Le d ispos i t i f  est  inc lus  dans  le  serv ice de 
v is i te  de l 'abbaye ,  sans supp lément de 
tar i f .   

A ces bornes s 'a joute un feu i l le to ir  d 'ou-
vrages en luminés numér isés .  

 

Bi lan et  retour d 'expér ience 

Nous avons commencé par une première 
borne ,  pu is  deux autres bornes sur  s i te  
sont venues compléter  le  d ispos i t i f .  Ces 
d ispos i t i f s  ont apporté une nouve l le  façon 
de s ' in terroger sur  C luny .  I l  y  a  au jour-
d 'hu i  moins de nécess i té  à  "compenser le  
v ide" .  

 

Cette fenêtre de contemplat ion qu i  donne 
l ' i l lus ion de vo ir  ce qu' i l  y  ava i t  est  un 
apport  t rès  important  à  la  v i s i te  pour la  
compréhens ion du monastère détru i t .  

 

Les prescr ipteurs  comme les  médias  et  la  
presse ont une fasc inat ion pour ce type 
de d ispos i t i f .  I l s  les  ont tou jours  commen-
tés pos i t ivement .  Nous sommes devenus 
une ré férence dans ce domaine ,  avec une 
notor iété assoc iée .  

L 'out i l  a  t rouvé son sens car  i l  a  amél ioré 
la  compréhens ion du monument ,  ma is  i l  
faut  tou jours  ve i l ler  à  ce qu' i l  ne dev ienne 
par un é lément de fasc inat ion exc lus i f .  I l  
n 'est  pas le  su jet ;  i l  est  au serv ice du su-
jet .  

 

 
© Arts et Métiers Paris Tech / on-situ 

 

 
© Arts et Métiers Paris Tech / on-situ 

 

Perspect ives d 'évolut ion et  de dévelop-
pement 

Cependant nous observons que lques l i -
m ites  à  ces out i l s  numér iques :   

•  C'est  la  f rag i l i té  de l 'out i l  de 1ère 
générat ion .  I l  faut  avo ir  des so lut ions 
immédiates avec un serv ice de main-
tenance ,  s inon cette défa i l l ance crée 
un déca lage avec la  promesse marke-
t ing .  Ce la  peut créer une f rustrat ion 
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qu i  retombe a lors  sur  les  média-
teurs .  Ces d ispos i t i f s  f ixes  nécess i -
tent  une maintenance importante .  

•  La maintenance do it  être un cr i tère 
majeur lors  du cho ix de ce type de 
d ispos i t i f s .  

•  Un 2ème fre in  est  la  lourdeur des 
contenus que nous ne pouvons pas 
actua l i ser  n i  mettre en l igne .  

•  Enf in  la  borne ind iv idua l i se  l 'expé-
r ience de v is i te .  Or la  construct ion 
d 'un souven ir  commun fa i t  auss i  par-
t ie  de l 'expér ience de v is i te .  Nous 
devons ve i l ler  au partage du patr i -
moine et  au fa i t  de donner l 'occa-
s ion d 'une émot ion en groupe .  

 

A l 'heure du smartphone et  de la  tab lette 
connectée ,  nous étud ions l 'o f f re  de d ispo-
s i t i f s  mobi les  géo- loca l i sés  té léchargeab les  
ou en l igne .  I l s  ont l 'avantage de pouvoir  
o f f r i r  des contenus qu i  peuvent être tra-
du i ts .  Ce la  répond à une fa ib lesse de la  
borne qu i ,  dans sa  première vers ion ,  
montre mais  n 'exp l ique pas .   

 

 
© Arts et Métiers Paris Tech / on-situ 

 

Un out i l  expér imenté à C luny par un par-
tena ire ,  le  "C lunambule"  permet au gu ide 
d ' in tégrer  des po ints  de vue de réa l i té  
augmentée dans sa  v i s i te  :  le  gu ide d is -
pose d 'une tab let te qu i  prend la  main sur  
les  tab let tes  d is t r ibuées aux v is i teurs  du 
groupe .  A ins i ,  ces  po ints  de vue muets  

t rouvent leur vo ix à  t ravers  ce l le  du 
gu ide .  C'est  un vér i tab le  apport  car  cet  
out i l  in tègre le  médiateur dans le  d ispos i -
t i f  numér ique .  A l 'aven ir ,  le  modèle éco-
nomique proposera un d ispos i t i f  m ixte 
d 'out i l s  l ibres et  gratu i ts ,  e t  d 'autres  mis  à  
d ispos i t ion contre pa iement .  

Comme notre pro jet  est  de contr ibuer à  
fa i re  a imer le  monument ,  nous devons 
ve i l ler  à  ne pas un iquement proposer une 
co l lect ion d 'écrans .  Ce trava i l  contempo-
ra in  est  au serv ice de la  rencontre entre 
l 'h i s to i re ,  le  patr imoine et  un pub l ic  tou-
jours  p lus  nombreux ,  d 'or ig ines tou jours  
p lus  d iverses .   

 

 

 

Visite avec le "Clunambule" © Arts et Métiers Paris Tech 

 

N o m  d u  p r o j e t  :  BORNES  DE  REAL ITE  AUGMENTEE   

D a t e  d e  m i s e  e n  s e r v i c e  :  2007  

P o r t e u r ( s )  d e  p r o j e t  :  CMN /  ON S ITU  /  ARTS  ET  
MET IERS  

M a î t r e ( s )  d ' œ u v r e  :  on - s i t u  

E t a p e s  d ' a v a n c e m e n t  

L a  so c i é t é  on - s i t u  a  f a i t  de s  expé r imen t a t i on s  s u r  
p l u s i e u r s  mo i s  a f i n  de  me t t r e  au  po i n t  l e  d i s po s i t i f .  L a  
maque t t e  numér i que  u t i l i s é e  e s t  l a  même  que  ce l l e  du  
f i lm  3D .  Exp lo i t a t i on  j u squ ' en  2015  

C o û t  e t  m o n t a g e  f i n a n c i e r  :  

L e  coû t  e s t  de  80  000  !  d an s  l e  c ad re  d ' un  con t r a t  de  
p ro j e t  de  r e che r che  E t a t -  Rég ion  Bou r gogne .  

P e r s o n n e  c o n t a c t  :  V i r g i n i e  GOUTAYER  
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e-randonnées 

 
 

 

Patr ick  MARMION, d i rec teur  de la  Miss ion 
numér ique du Pays  N iverna is  Morvan 
 

Contexte et  object i fs  de l 'act ion 

Dans le  cadre de sa labe l l i sa t ion "Pô le 
d ’Exce l lence Rura le  -  Innovat ion numé-
r ique" ,  le  Pays Niverna is  Morvan et  la  Mis-
s ion numér ique ont imag iné une co l lect ion 
de pro jets  innovants  a l lant  de la  créat ion 
d 'un "cana l  numér ique du Niverna is "  à  la  
créat ion de c i rcu i ts  de randonnées numé-
r iques .  

 

C'est  le  mar iage entre la  s t ratég ie  numé-
r ique départementa le  sur  le  terr i to i re  et  
un pro jet  tour is t ique de randonnée qu i  
fonct ionna i t  b ien qu i  a  about i  à  imag iner 
ce pro jet .  

 

L 'appe l  à  pro jet  pour les  e-randonnées a  
été lancé sur  les  9 communautés de 
communes qu i  composent le  Pays .  D ix-
sept c i rcu i ts  ont été proposés par  les  ter-
r i to i res .   

I l s  ont vocat ion à étof fer  l 'o f f re  tour i s -
t ique ,  avec un produ it  novateur et  lud ique 
s 'adressant  à  une c l ientè le  fami l ia le .  Les 
d ix-sept c i rcu i ts  devront former à terme 
un produ it  tour is t ique cohérent à  l 'éche l le  
du Pays Niverna is  Morvan ,  i l s  seront auss i  
des vecteurs  de la  promot ion du terr i -
to i re .  

 

Le cah ier  des charges pour la  réa l i sa t ion 
de ce pro jet ,  é laboré par la  Miss ion nu-
mér ique du Pays Niverna is  Morvan ,  com-
prena i t  la  fourn i ture du d ispos i t i f  tech-
n ique et  dé légua i t  à  la  soc iété réa l i sant  le  

produ it ,  la  scénar isat ion de chaque c i rcu i t  
de ba lade .   

 

Les app l icat i f s  do ivent pouvoir  fonct ion-
ner sur  les  terminaux mobi les  personne ls  
et  sur  les  deux p lus  grands OS (système 
d'exp lo i tat ion) :  iOs (système d 'exp lo i ta-
t ion d 'Apple pour i  Phone ,  iPad etc . )  et  
Andro ïd (système d'exp lo i tat ion pour les  
autres smartphones ,  tab let tes  tact i les  
etc . ) .  Le fonct ionnement ne do i t  pas  être 
tr ibuta i re  du réseau de té léphonie mobi le ,  
qu i  est  par fo is  absent en rase campagne .   

 

Les c i rcu i ts  sont donc d ispon ib les  en té lé-
chargement gratu i t  sur  les  appare i l s  per-
sonne ls .  Des tab let tes  Andro ïd sont auss i  
d ispon ib les  en prêt  aux d i f férents  po ints  
de départ  (b ien souvent les  o f f ices  de 
tour isme ou les  s ièges des communautés 
de communes) .  Un appare i l  est  prêté 
pour 4-5 personnes .  Une caut ion du mon-
tant  de la  tab let te est  demandée ,  par fo is  
s 'a joute la  photocopie d 'une p ièce d ' iden-
t i té  et  de l 'adresse du loueur .  

 

Les terminaux mobi les  do ivent gu ider les  
promeneurs en ba lade et  leur  o f f r i r  un 
contenu mult imédia  r iche ,  déc lenché 
automat iquement à  des po ints  préc is  du 
parcours  repérés par  géo-pos i t ionnement 
sate l l i te .  
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Découverte archéologique du site de l’agglomération antique de  
Compierre ©mission numérique du Pays Nivernais Morvan  

 

Descr ipt ion du d ispos it i f  et  de la  dé-
marche de réa l isat ion 

Au-de là  des quest ions techn iques ,  se  po-
sa i t  ce l le  de l 'écr i ture du contenu et  des 
sources .  

Après les  phases de marché pub l ic  et  de 
cho ix du prestata i re ,  i l  a  été demandé à 
chaque terr i to i re portant  un ou p lus ieurs  
pro jets  de e-randonnée de const i tuer un 
groupe de trava i l  dont la  miss ion est  de 
créer le  c i rcu i t  –  s ' i l  n 'ex is te pas dé jà  – et  
d ' ident i f ier  les  po ints  d ' in térêt  où se dé-
c lenchera l 'appare i l  mobi le .  En f in ,  pour 
chaque po int  ident i f ié ,  le  groupe de tra-
va i l  deva i t  compi ler  tous les  médias  d is -
pon ib les  (photos ,  v idéos ,  sons ,  textes ,  
reconst i tut ions 3D, etc . )  pour son i l lus tra-
t ion .  

 

Mot iver  la  const i tut ion de ces groupes de 
trava i l  e t  about i r  à  ce qu' i l s  " s 'auto-
an iment"  a  été un des po ints de d i f f icu l té .  

Autre d i f f icu l té ,  i l  n 'y   ava i t  pas un inter-
locuteur un ique sur  l 'ensemble du pro jet  
pour agréger l 'ensemble des contenus .  

 

Chaque terr i to i re  déc ida i t  de la  const i tu-
t ion du groupe qu i  t rava i l lera i t  sur  le  con-
tenu .  Par  exemple un of f ice du Tour isme 
pouva i t  donner carte b lanche à une asso-
c ia t ion ou dé léguer à  un anc ien gu ide lo-
ca l . . .  Nous ne sommes pas dans un conte-
nu académique ,  mais  dans un contenu fa-
mi l ia l ,  l 'ob ject i f  é tant  d 'about i r  à  que lque 
chose de lud ique .  

 

La soc iété retenue pour réa l i ser  les  pro-
jets ,  imag ine le  f i l  conducteur de chaque 
c i rcu i t  en le  scénar isant ,  numér ise les  con-
tenus mult imédias ,  enreg is t re les  sons 
( in terv iews et  ambiances) ,  géo-pos i t ionne 
les  po ints  d ' in térêt  proposés et  réa l i se  le  
produ it  en f rança is  et  en ang la i s .  E l le  pro-
pose éga lement une app l icat ion capab le 
de l i re  les  e-randonnées embarquées (sur  
smartphones ,  tab let tes ,  PC) et  d ispon ib le  
dans l 'Appstore et  Google P lay .  

 

Les po ints  d ' in térêt  peuvent être présen-
tés sous forme de qu izz ,  d 'én igmes ou de 
découvertes ,  d 'autres  sont p lus  h is to-
r iques .  I l s  peuvent prendre la  forme de 
photos ,  in terv iews ,  bande son ,  f i lms ,  
image 3D. Nous pouvons auss i  v i ser  des 
po ints  de vue ident i f iés  sur  lesque ls  vont 
s 'a f f icher des bu l les  descr ipt ives du pay-
sage par  exemple .  

 

La durée est  de 2 à 5 heures de ba lade .  
Une vue d 'ensemble du po int  de départ  
et  d 'arr ivée ,  le  temps est imé de parcours  
etc .  appara issent sur  l 'écran .  

I l  n 'y  a  pas de manipu lat ion par le  e-
randonneur ,  tout se déc lenche automat i -
quement à  son passage .  Le déc lenchement 
de la  bande son du po int  d ' in térêt  est  
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automat ique lors  de la  géo loca l i sa t ion de 
l 'appare i l  par  ses  coordonnées GPS . 

 

Le système mémor ise les  condi t ions d 'ut i -
l i sa t ion :  a ins i ,  s i  un po int  s 'est  dé jà  dé-
c lenché à l 'a l ler ,  i l  ne se re-déc lenchera 
pas au retour .  

De fa i t ,  i l  s 'ag i t  d 'un c i rcu i t  imposé ,  on ne 
peut pas le  fa i re  dans un sens inverse ou 
introdu ire des var iantes .  Cependant un e-
randonneur peut le  prendre en cours  de 
route .  

 

Sur certa ins  c i rcu i ts  de randonnées pré-
ex is tants ,  i l  y  ava i t  dé jà  du ba l i sage ou des 
panneaux qu i  ont donc été intégrés au 
processus .  Pour d 'autres ,  i l  n 'y  a  aucun 
s igne sur  p lace et  le  c i rcu i t  est  ent ière-
ment dématér ia l i sé .  

 

Le fonds cartograph ique ut i l i sé  prov ient 
du système co l laborat i f  "Open street  
map" ,  en l igne et  ut i l i sab le  gratu i tement .  
Nous n 'avons pas ut i l i sé  la  cartograph ie 
IGN pour ne pas avo ir  à  payer des dro i ts .  

 

Le système GPS permet de loca l i ser  le  
randonneur même s i  c 'est  une zone non 
couverte par le  réseau .  Le log ic ie l  de lec-
ture des randonnées et  du contenu em-
barqué est  lu i  auss i  indépendant du ré-
seau de couverture pour la  té léphonie 
mobi le ,  ce qu i  éta i t  essent ie l  sur  ce terr i -
to i re .  

 

Bi lan et  retour d 'expér ience 

Ce n'est  qu 'au terme d 'une année com-
p lète de fonct ionnement que nous pour-
rons réa l i ser  un b i lan de l 'expér ience .  A 
ce jour ,  les  v i s i teurs  nous font des retours  
essent ie l lement lorsque ce la  ne fonc-
t ionne pas .  

 

Perspect ives d 'évolut ion et  de dévelop-
pement 

•  Dans le  cah ier  des charges nous 
av ions ind iqué que nous souha i t ions 
un log ic ie l  qu i  nous permette de 
mettre à  jour les  c i rcu i ts  ou de les  
fa i re  évo luer ,  vo ire en créer de nou-
veau .  

•  Poss ib i l i té  d 'étof fer  l 'o f f re  par  des 
c i rcu i ts  vé lo ou automobi le  avec les  
mêmes technolog ies .  

•  Mise en p lace d 'une communicat ion 
commune pour les  17 c i rcu i ts  réa l i -
sés  à  terme par le  Pays Niverna is  
Morvan ,  l 'ADT (Agence départemen-
ta le  du tour isme de la  Nièvre) ,  et  
chaque communauté de communes 
( f lyer  avec code barre ,  présence des 
ba lades dans les  "s tores" ,  a f f ichage 
c i rcu i ts  dans les  OT, ut i l i sa t ion des 
réseaux soc iaux) 

•  On s 'adresse à  une populat ion qu i  
sé journe sur  le  terr i to i re et  qu i  
s ' in téresse à  des l ieux p lus  in t imes ,  
de moins grande renommée qu'Au-
tun ou B ibracte .  On compte sur  
l 'appu i  du réseau des g i tes  pour fa i re  
la  promot ion de cet  out i l .  

•  Ce pro jet  s 'est  fa i t  en para l lè le  de 
ce lu i  de la  Ga ler ie  numér ique mais  le  
futur  verra sûrement s 'agréger cette 
expér ience à la  s tratég ie  numér ique 
g loba le sur  le  terr i to i re .  

 

ht tp : / /www.express ionomade . f r / IONO_W
M/INDEX_PNM_WEB.html 

http : / /www.n iverna ismorvan .net/category/ i
n i t ia t ives-des-terr i to i res /po le-dexce l lence-
rura le /e-randonnee/ 

http : / /www.n iverna ismorvan .net/  
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N o m  d u  p r o j e t  :  e - r a n d o n n é e s  e t  b a l a d e s  v i s i o - g u i d é e s  
s u r  l e  P a y s  N i v e r n a i s  M o r v a n  

D a t e  d e  m i s e  e n  s e r v i c e  :  D é b u t  d u  p r o j e t  m a i  2 0 1 3  -  
F i n  p r é v u e  p o u r  d é c e m b r e  2 0 1 4  

M a î t r e  d ’ O u v r a g e  :  9  p o r t e u r s  d e  p r o j e t s  
( c o m m u n a u t é s  d e  c o m m u n e s ,  a s s o c i a t i o n s )  

M a î t r e  d ' œ u v r e  :  P a y s  N i v e r n a i s  M o r v a n  e t  M i s s i o n  
n u m é r i q u e  

R é a l i s a t i o n  :  E x p r e s s i o n  N o m a d e  

E t a p e s  d ' a v a n c e m e n t   

M i s  à  d i s p o s i t i o n  d u  p u b l i c  à  p a r t i r  d e  m a r s  2 0 1 4  

1 2  c i r c u i t s  p r o p o s é s  p o u r  l a  s a i s o n  t o u r i s t i q u e  2 0 1 4  

C o û t  e t  m o n t a g e  f i n a n c i e r  

C o û t  t o t a l  T T C  :  1 3 0 . 0 0 0  !    

C o û t  p a r  p r o j e t  :  8 . 0 0 0  !  

F i n a n c e m e n t s  :  

-  E t a t  :  F o n d s  m i n i s t é r i e l s  m u t u a l i s é s  4 1  %  ( P ô l e  
d ’ E x c e l l e n c e  R u r a l e  P a y s  N i v e r n a i s  M o r v a n )  

-  C o n s e i l  R é g i o n a l  d e  B o u r g o g n e  2 7  %  

-  C o n s e i l  g é n é r a l  d e  l a  N i è v r e  1 2 %  

-  A u t o f i n a n c e m e n t  d e s  p o r t e u r s  d e  p r o j e t  2 0  %  

P e r s o n n e s  c o n t a c t  :  

A n n e  A L G R E T ,   

P a y s  N i v e r n a i s  M o r v a n  

0 3 . 8 6 . 2 0 . 2 7 . 5 2  

a . a l g r e t @ n i v e r n a i s m o r v a n . n e t  

P a t r i c k  M A R M I O N  

M i s s i o n  n u m é r i q u e  d u  P a y s  N i v e r n a i s  M o r v a n  

0 3 . 8 6 . 2 2 . 5 1 . 4 2  

p . m a r m i o n @ n i v e r n a i s m o r v a n . n e t  
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Dans les coulisses de la Galerie numérique… 
… à Bibracte 

 

 
 

L ' importance essent ie l le  du projet  sc ien-
t i f ique et  cu lture l  (PSC) 

La rénovat ion de l ’expos i t ion permanente 
mise en chant ier  en 2007 (pour about i r  
en 2013) s ’appu ie sur  un PSC arrêté en 
2009 .  I l  f ixe préc isément les  ambit ions 
sc ient i f iques de l ’expos i t ion ,  déf in i t  
l ’ a r t icu la t ion du parcours  muséograph ique 
et  ident i f ie  les  en jeux de la  médiat ion .  

 

L 'appui  d 'une Ass istance à maîtr ise d 'ou-
vrage (AMO) pour une par fa i te  maîtr ise 
du projet  

Que ce so i t  pour la  rénovat ion du musée 
mais  auss i  pour le  déve loppement et  la  
créat ion des ga ler ies  numér iques ,  l 'ass i s -
tance à maî tr i se  d 'ouvrage (AMO),  assu-
rée par une muséographe ,  Soph ie COS-
TAMAGNA, a été fondamenta le .  

 

L 'AMO est  in tervenue dès 2007 en ac-
compagnement et  su iv i  de pro jet .  Une 
intervent ion AMO est  ind ispensab le dans 
un programme lourd comme ce lu i -c i .  Le 
trava i l  avec une AMO est  beaucoup p lus  
co l laborat i f  qu 'avec une équ ipe de maî-
t r i se  d 'œuvre .  L 'AMO est  b ien davantage 
intégrée à l 'équ ipe de la  maî t r i se  d 'ou-
vrage .  

 

Dans le  cadre de son contrat  d 'AMO, So-
ph ie COSTAMAGNA est  in tervenue dès 
la  phase de rédact ion du cah ier  des 
charges (CC) pour l 'appe l  d 'o f f re  des ga-
ler ies  numér iques .  C'éta i t  une év idence 
pour l 'EPCC que d 'assurer lu i -même la  

rédact ion de ce cah ier  des charges très  
techn ique et  non de la  sous-tra i ter ,  a f in  
d 'en maîtr i ser  complètement le  contenu 
et  l 'or ientat ion du pro jet .  I l  vaut  mieux 
pr iv i lég ier  les  échanges MOA-MOE pour 
adapter les  out i l s  et  le  contenu .  

Le contenu n 'a  donc pas été dé légué dans 
le  cadre de l 'appe l  d 'o f f re ,  i l  es t  resté 
maîtr i sé  de bout en bout par  la  ma î t r i se  
d 'ouvrage ,  qu i  s ’es t  beaucoup invest ie  
dans sa product ion .  

 

Pour Sophie COSTAMAGNA, le  synops is  
du d ispos i t i f  numér ique "Survo l  de l 'h i s -
to ire  du Mont Beuvray"  deva i t  être s imple 
:  i l  propose le  "déshab i l lage"  pu is  le  " rha-
b i l lage"  du s i te ,  pour mieux le  com-
prendre .  

 

Le lancement et  le  su iv i  de l 'appe l  d 'o f f re  
ont été fa i t s  par  le  d i recteur techn ique et  
l ’AMO. 

 

Le rôle de la  d irect ion technique du pro-
jet  

J acques GORLIER ,  d i recteur techn ique de 
B ibracte EPCC, a  condu i t  :  

•  l a  coord inat ion du programme tech-
n ique 

•  le  montage f inanc ier  

•  les  appe ls  d 'o f f re 

I l  a  éga lement part ic ipé à la  rédact ion des 
cah iers  des charges .  
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Le d i recteur techn ique ant ic ipe la  gest ion 
et  la  maintenance à court  et  à  moyen 
terme.  

La réa l i sa t ion des deux d ispos i t i f s  des ga-
ler ies  numér iques a  fa i t  l 'ob jet  de lots  
séparés dans chaque appe l  d 'o f f re  de la  
rénovat ion des n iveaux in fér ieurs  et  supé-
r ieurs  du musée .  

 

Comment ana lyser les  of fres dans un 
domaine que l 'on ne connait  pas et  pour 
lequel  i l  n 'ex iste pas de prototype ?  

Le cah ier  des charges ind iqua i t  que les  
o f f res  sera ient  jugées sur  leur aspect  
techn ique .  

 

Durant la  phase d 'appe l  d 'o f f res ,  B ibracte 
a  reçu beaucoup de quest ions de la  part  
des cand idats .  A part i r  du même descr ipt i f  
e t  du même synops is ,  les  propos i t ions 
éta ient  extrêmement d i f férentes et  leurs  
montants  a l la ient  de 1 à 100 !  La maî tr i se  
d 'ouvrage a donc déc idé de l im iter  le  p la-
fond f inanc ier  des o f f res  à  150.000 euros ,  
qu i  corresponda ient  à  son budget .  Les 
entrepr ises  qu i  s 'éta ient  man i festées en 
ont été in formées :  "décr ivez vous ce que 
vous pouvez fa i re  avec 150 .000 euros en 
répondant au synops is " .  

 

F ina lement ,  seu les  deux propos i t ions ont 
été déposées .  L 'entrepr ise sé lect ionnée 
éta i t  composée d 'une équ ipe p lur id isc ip l i -
na i re  regroupant des ingén ieurs  et  des 
techn ic iens de haut n iveau ,  un d irecteur 
art i s t ique ,  des in fograph is tes  et  une char-
gée de miss ion pour la  recherche docu-
menta i re  et  la  rédact ion des scénar ios du 
d ispos i t i f  au so l .  

 

Le matér ie l ,  s tandard ,  compte peu dans le  
pr ix  (que lques v idéo-pro jecteurs  et  
que lques tab let tes  dont la  durée 
d ’obso lescence est  de 3 ans) .  Ce qu i  

coûte ,  c 'est  le  temps passé sur  le  déve-
loppement du log ic ie l ,  sur  la  recherche 
a ins i  que sur la  sé lect ion et  l 'écr i ture du 
contenu .  Personne n 'a  compté son temps 
de trava i l ,  n i  dans l 'équ ipe de B ibracte ,  n i  
chez le  prestata i re  ( le  budget de 
150 .000!  ne re f lè te pas le  coût de ce 
temps caché) .  

 

Recherche développement – fa ire bouger 
les  front ières entre maîtr ise d 'ouvrage et  
maîtr ise d 'œuvre :  

Les deux d ispos i t i f s  ont été réa l i sés  grâce 
à un trava i l  recherche-act ion con jo int  
entre B ibracte EPCC et l 'Agence on s i tu .  
Cet invest i ssement en temps pour le  dé-
ve loppement du pro jet  a  permis  de 
mettre au po int  un prototype réut i l i sab le  
en d 'autres  l ieux .  

 

Pour l 'Agence on s i tu ,  ce pro jet  a  donc 
été une vér i tab le  expér imentat ion .  
D'autres  pro jets  sont p lus  rentab les  pour 
l 'agence mais ,  dans ce cas  préc is ,  i l  s 'ag i s -
sa i t  b ien d ' invest i r  dans la  techno log ie  
pour la  tester ,  la  déve lopper et  pour pou-
vo ir  la  vendre à d 'autres l ieux par la  su i te .  

 

Pour l 'équ ipe de B ibracte ,  le  temps passé 
n 'est  pas quant i f iab le .  Le pro jet  de réno-
vat ion du musée dans leque l  se sont ins-
cr i tes  les  ga ler ies  numér iques est  un pro-
jet  de fond qu i  a  mobi l i sé  fortement 
l 'équ ipe durant 5 ans .  

 

Relevé L IDAR 

Pour avo ir  un résu l ta t  opt ima l  avec le  
pro jet  L IDAR, la  maî t r i se  d 'ouvrage do it  
se fa i re  accompagner ,  à  la  fo is  lors  de la  
rédact ion du cah ier  des charges et  dans 
l 'ana lyse des o f f res  pour avo ir  des résu l -
tats  de qua l i té ,  dont l ’u t i l i sa t ion sera pr io-
r i ta i rement sc ient i f ique – et ,  à  cet  égard ,  
les  ga ler ies  numér iques ne sont qu ’un 
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sous-produ it  d ’un pro jet  à  vocat ion sc ien-
t i f ique ,  qu i  a  cons is ter  à  créer un modèle 
numér ique de terra in  t rès  préc is  du Mont 
Beuvray par  la  techn ique L IDAR. 

C ’est  donc le  partena ire  sc ient i f ique a l le -
mand en charge des re levés L IDAR qu i  a  
accompagné B ibracte dans la  démarche .  
Rég iona lement ,  de te l les  ressources sont 
éga lement d ispon ib les  au se in  de la  Mai-
son des Sc iences humaines de l ’un ivers i té  
de Bourgogne .  

 

Attent ion à ne pas se la isser enfermer 
dans la  technique !  

I l  faut  abso lument que la  maî t r i se  d 'ou-
vrage s 'entoure de compétences sc ient i -
f iques et  muséograph iques .  A terme,  c 'est  
ce qu i  d i f férenc iera ces pro jets  :  de la  
techn ic i té  b ien sûr ,  ma is  auss i  et  d 'abord 
de la  r ichesse du contenu et  de la  haute 
qua l i té  de réa l i sat ion .   

 

Consei l  de l 'Agence on s i tu aux maitr ises 
d 'ouvrage  

I l  faut  le  p lus  poss ib le  coup ler  les  études 
de programmat ion et  les  opportun i tés  
opérat ionne l les .   

 

Nous arr ivons par fo is  dans des contextes 
où les  équ ipes en p lace trava i l lent  sur  un 
pro jet  de médiat ion ou un pro jet  sc ient i -
f ique depu is  te l lement longtemps qu'e l les  
sont à  bout de souf f le .  Sa réa l i sa t ion reste 
un rêve inatte ignab le .  

 

Notre mét ier ,  au-de là  de la  compétence 
techn ique des hautes technolog ies ,  c 'est  
auss i  d 'être en amont dans la  concept ion ,  
dans la  muséograph ie et  la  scénograph ie ,  

avant  même d'env isager la  mise en œuvre .  
C'est  d 'a i l leurs  un prob lème,  car  le  t rava i l  
de déf in i t ion n 'est  souvent pas compr is  
dans les  marchés (y  compr is  pour les  con-
cours) .  

 

Nous prenons garde à ne pas mettre en 
avant ou surva lor i ser  la  démonstrat ion 
techn ique .  L 'ob jet  do i t  être à  l 'éche l le  du 
l ieu ,  te l le  une br ique qu i  v ient  compléter  
ou souten ir  l 'éd i f ice .  

 

. . .  A  A U T U N  

Propriété inte l lectue l le  

Le pro jet  du f i lm 3D sur le  porta i l  de la  
cathédra le  d 'Autun est  le  résu l ta t  d 'une 
co-product ion entre maîtr i se  d 'ouvrage et  
maî t r i se  d 'œuvre .  

Du coup ,  la  propr iété in te l lectue l le  est  
tota lement partagée entre la  maî t r i se  
d 'ouvrage et  la  ma î t r i se  d 'œuvre ,  e l le  est  
ind issoc iab le .   

En revanche ,  concernant la  propr iété 
commerc ia le ,  le  contrat  prévo i t  la  cess ion 
des dro i ts  de la  part  de l 'Agence on s i tu  à  
la  mai t r i se  d 'ouvrage .  

 

. . .  E T  D E  L A  C E L L U L E  D E  C O O R D I -
N A T I O N  D U  P R O J E T  " G A L E R I E  N U -
M E R I Q U E "  

Respect du ca lendr ier 

Ces pro jets  do ivent être f in i s  aux 
échéances prévues ,  s inon les  créd i ts ,  pour 
lesque ls  i l  n 'y  a  pas de report  poss ib le ,  
sont perdus !  
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… Prolonger et enrichir le dialogue avec les visiteurs 

 

 

 
Laure KOUPALIANTZ, Re ims métropo le  :  
Ces out i l s  peuvent nous a ider à  va lor i ser  
les  s i tes  archéolog iques en cours  de 
fou i l les .  Les s i tes  ne sont pas tous specta-
cu la i res .  Comment rendre intéressants  4 
trous de poteaux dans le  so l  ?  J 'a t tends 
de ces out i l s  qu ' i l s  so ient  évo lut i f s  et  
nous permettent d ' in tégrer  des données 
renouve lées de jour en jour ,  pour rest i -
tuer en temps rée l  les  découvertes ,  que 
nous pu iss ions en avo ir  une ut i l i sa t ion 
"éphémère et  légère"  lors  d 'un chant ier  
de fou i l le ,  pu is  qu ' i l s  se  réadaptent p lus  
tard à une autre ut i l i sa t ion .  

 

Beno i t  MARSAL ,  Grand S i te  de la  Ba ie  de 
Somme :  Le v i s i teur est  souvent pos i t ion-
né comme spectateur dans nos musées et  
nos expos i t ions ,  les  out i l s  numér iques 
peuvent auss i  être une opportun i té  pour 
le  repos i t ionner comme acteur .  

 

La ï la  AYACHE, B ibracte  EPCC :  Les ta-
b let tes  in teract ives en l ien avec la  carte 
au so l  sont prop ices à  l 'exp lorat ion ind i -
v idue l le  et  leur ut i l i sa t ion demande d 'être 
en pos i t ion d 'act ion pour le  v i s i teur et  de 
ne pas être pass i f .  

Un autre po int  t rès  important  est  qu 'e l les  
peuvent auss i  être ut i l i sées par un gu ide 
avec un groupe .  La médiat ion ,  d 'une ap-
proche ind iv idue l le  passe a lors  à  une ap-
proche co l lect ive ,  à  v ivre ensemble et  à  
partager .  Comme dans le  cas  de l 'out i l  
"C lunambule"  à  l 'abbaye de Cluny ,  le  
gu ide peut prendre la  main sur  le  système 
et d i r iger  l 'ensemble des tab lettes .  A B i -
bracte ,  un grand écran au dessus de la  

carte au so l  retransmet la  recherche en 
cours  fa i te  par le  gu ide de façon à être 
v i s ib le  par le  groupe .  

Ces fonct ionna l i tés  peuvent auss i  per-
mettre aux gu ides de dépasser  leur  peur 
d 'être concurrencés par  cette technolog ie  
et  de s 'en emparer !  

En f in ,  l 'ensemble du contenu sera b ientôt 
d ispon ib le  sur  le  web pour toute per-
sonne intéressée .  Toute la  compi la t ion 
des données archéolog iques sur  B ibracte 
e f fectuée entre 2007 à 2011 sera mis  à  
d ispos i t ion ,  ce qu i  i l lus tre les  retombées 
mult ip les  de la  numér isat ion des données .  

 

Maxime DODEMENT, Grand S i te  Sa in te  
V ic to i re  :  Un Grand S i te ,  c 'est  avant tout 
le  paysage .  L 'out i l  numér ique do i t  auss i  se 
fondre dans le  paysage pour ne pas se 
vo ir .  L 'out i l  numér ique do i t  apporter  une 
p lus-va lue ,  va lor i ser ,  renvoyer vers  le  
rêve .  I l  peut auss i  nous être ut i le  pour 
dép lacer la  f réquentat ion de l ieux sen-
s ib les  vers  des l ieux moins f rag i les .  

Nous devons nous poser la  quest ion de 
ce que nous recherchons en ut i l i sant  de 
te ls  out i l s  sur  nos s i tes .  Par  exemple sur  
le  Grand S i te  Sa inte V icto ire ,  la  majeure 
part ie  des v is i teurs  sont des hab i tués .  
Que veut-on ?  En fa i re  ven ir  p lus  et  fa i re  
un nouveau produ it  d 'appe l ,  ou toucher 
les  hab i tués en leur t ransmettant  des in-
format ions ,  du contenu sc ient i f ique ?  Vo ir  
même recevo ir  du contenu de la  part  des 
v i s i teurs  usagers ?  
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Chr is te l le  GERNIGON, ONF :  L 'ONF déve-
loppe en ce moment de nouve l les  façons 
de randonner et  de découvr i r  le  mass i f  de 
Fonta ineb leau en lançant la  première ap-
p l icat ion smartphone de ba lades et  
d ’ in format ions enr ich ies  "Forêt  de Fonta i -
neb leau" .  Cette app l icat ion en cours  de 
déve loppement devra i t  permettre à  terme 
un retour d irect  de la  part  des v is i teurs  
vers  les  gest ionna ires ,  par  exemple sur  
l 'é tat  des chemins .  

ht tps : / /p lay .goog le .com/store/apps/deta i l s ?
id=com.onf .onf fonta ineb leau .MCMS 

 

Laure PRESSAC,  Centre  des Monuments  
nat ionaux :  Comment récupérer " la  ma-
t ière"  i s sue du pub l ic  ?  Comment cons-
tru i re  des parcours  adaptés ?  

La part ic ipat ion du v is i teur peut auss i  être 
matér ia l i sée .  Par  exemple au musée d 'ar t  
de Cleve land (Etats -Unis) ,  "un mur v i r tue l "  
de tout ce qu' i l  y  a  dans le  musée ac-
cue i l le  les  v i s i teurs .  Vous cho is i ssez les  
é léments  qu i  vous p la i sent et  l 'out i l  vous 
propose un parcours  adéquat .  

ht tp : / /www.c leve landart .org/ga l lery-
one/co l lect ion-wal l  

I l  ex is te  auss i  des l iv res  d 'or  numér iques 
ou des d ispos i t i f s  de co-créat ion ,  qu i  ou-
vrent un l ien vers  le  v i s i teur avant ,  pen-
dant ,  après sa  v i s i te .  Par  exemple ,  le  v i s i -
teur peut avo ir  env ie  de récupérer du 
contenu après sa  v i s i te ,  ce qu i  nécess i te  
de d isposer d ' in format ion comme son 
adresse mai l  etc .  Là ,  nous touchons tout 
de su i te  à  la  quest ion de la  réco l te  des 
in format ions touchant à  la  protect ion de 
la  v ie  pr ivée ,  à  la  CNIL (exemple "v i s i te  
+" de la  C ité des Sc iences) ,  à  l 'u t i l i sa t ion 
de données pr ivées à  des f ins  commer-
c ia les ,  etc .  Ce sont des po ints  qu i  n 'ont 
pas été évoqués durant ces deux jours ,  et  
qu i ,  s 'ag issant  d 'out i l s  numér iques ,  mér i -
tera ient  auss i  d 'être  approfond is .   

ht tp : / /www.v is i tep lus .net /cg i /modi f  

Jean-P ier re  GIRARD, Maison de l 'Or ient  e t  
de la  Méd i ter ranée :  Pendant longtemps 
nous avons été très  rét icents  à  la  part ic i -
pat ion du pub l ic .  Au jourd 'hu i ,  des pro-
grammes se mettent en p lace intégrant  la  
part ic ipat ion du pub l ic  notamment lors  
d 'opérat ions archéolog iques .  

Par  exemple ,  le  centre de sc iences et  
techn iques Cap-sc iences à  Bordeaux ,  dé-
ve loppe et  expér imente un nouve l  écosys-
tème "C'You" de traçage du pub l ic .  I l  leur  
a  fa l lu  d 'abord at t i rer  la  conf iance du pu-
b l ic  et  organ iser  le  d ia logue .  
ht tp : / /www.c-yourmag .net /user 

 

Franço is -Xav ier  VERGER,  admin is t ra teur  de 
l 'abbaye de C luny :  Pour une expos i t ion 
tempora ire  organ isée à C luny ,  nous av ions 
contacté par  mai l  nos hab i tués en leur 
demandant que l  sera i t  le  programme 
qu' i l s  souha i ta ient  parmi une sér ie  d 'act i -
v i tés .  Nous avons donc ensu i te  constru i t  
le  programme en interact iv i té .  C 'est  un 
certa in  pub l ic  de f idè les  qu i  a  déterminé 
la  propos i t ion .  

 

"Les out i l s  numér iques permettent  d 'appor -
te r  une "  réa l i té  dévo i lée " ,  de vo i r  les  pe-
t i tes  choses de la  nature  qu i  nous entoure .  

I l  faut  penser  l ’ou t i l  numér ique dans l 'espr i t  
de la  v i s i te  e t  ne pas le  ra joute r  comme une 
couche supp lémenta i re .  Cet te  techno log ie  
peut  ê t re  légère ,  mob i le  e t  sans coût  déme-
suré . "  Char les  DUMOULIN, Ate l ier  nature 

 

"La v ra ie  d imens ion es t  ce l le  inv i s ib le  à  ré -
vé le r ,  dans le  temps .  C 'es t  le  p lus  in té res -
sant .  

Par le  t -on de réa l i té  augmentée ou de rêve-
r ie  augmentée? " ,  G i l les  MARTY ,  a rch i tec te ,  
a te l ie r  INCA 
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… Peut-on organiser la mutualisation des expériences et des 
moyens ? 

 

 
Jean-P ier re  GIRARD, Maison de l 'Or ient  e t  
de la  Méd i ter ranée :  Est -ce que le  fa i t  
d 'accumuler  des expér iences et  des ré fé-
rences dans le  domaine des nouve l les  
technolog ies  permet de cap i ta l i ser  pour 
ensu i te  être p lus  rap ide et  p lus  e f f icace ?  

 

Jean-Miche l  SANCHEZ, Agence on-s i tu  :  On 
ne peut pas e f fectuer des expér iences 
exactement reproduct ib les .  Les d ispos i t i f s  
techn iques sont d i f férents  dans chaque 
l ieu des ga ler ies .  Les insta l la t ions sont 
d imens ionnées en fonct ion des l ieux dans 
lesque ls  le  personne l ,  les  budgets ,  les  pé-
r iodes d 'ouverture sont d i f férents .  I l  n 'y  a  
pas de modèle idéa l .  Par  contre ,  nous 
somme tou jours  dans l 'échange sur  les  
d i f f icu l tés  rencontrées ,  ce la  nous inc i te  à  
harmoniser  nos modes de fonct ionne-
ment .  

Les ense ignements  à  t i rer  concernera ient  
p lutôt  la  gest ion et  la  log is t ique de main-
tenance ,  le  "comment fa i re  pour que ça 
marche tout le  temps" .  Cette ré f lex ion est  
à  in tégrer dès l 'amont ,  lors  du cho ix de 
l 'out i l .  I l  faut  auss i  env isager dès l 'é tude ,  
les  coûts  et  les  pér iodes de maintenance ,  
le  mode opérato ire . . .  

 

Michè le  PASTEUR, ETD :  Entre les  d i f fé-
rents  d ispos i t i f s  de la  Ga ler ie  numér ique 
du Morvan ,  y  a- t - i l  une mise en commun 
du matér ie l ,  une incrémentat ion de 
l 'usage ?  

 

Vincent  GUICHARD, B ibracte  EPCC :  I l  n 'y  a  
pas de mutua l i sat ion poss ib le  du matér ie l ,  
ma is  un pro jet  fédérateur a l lant  dans le  

même sens .  Jusqu'à  présent i l  n 'y  ava i t  pas 
de mutua l i sat ion du personne l  pour la  
maintenance de la  Ga ler ie  numér ique ,  
mais  la  quest ion va se poser ,  car  i l  y  a  
au jourd 'hu i  un nombre p lus  important  de 
l ieux concernés .  

 

Jean-P ier re  GIRARD :  Concernant les  e-
randonnées ,  y  a  t - i l  une mutua l i sa t ion 
poss ib le  ou une d iminut ion des coûts  au 
bout du én ième c i rcu i t  réa l i sé  ?  

 

Patr ick  MARMION, e - randonnées :  l a  ques-
t ion de mutua l i ser  au f i l  des réa l i sa t ions 
ne se pose pas car ,  dès le  départ ,  l 'enve-
loppe éta i t  f igée et  i l  n 'est  pas prévu d 'a l -
ler  au-de là  de 17 c i rcu i ts .  

 

Vincent  GUICHARD :  

Grâce aux out i l s  numér iques qu'e l le  met 
en œuvre ,  la  Ga ler ie  numér ique nous 
permet non seu lement de redonner du 
souf f le  à  des l ieux patr imoniaux dont 
l ' in terprétat ion éta i t  par fo is  v ie i l l i s sante ,  
mais  auss i  de nous fédérer .   

A l 'or ig ine du pro jet ,  nous avons été 
poussés par  une opportun i té  f inanc ière 
proposée par les  é lus .  A postér ior i ,  i l  ap-
para i t  que ce pro jet  éta i t  pert inent .  Ma is  
au lancement ,  nous avons tâtonné .  La 
démonstrat ion a pr ior i  de la  pert inence 
de te ls  pro jets  est  complexe ,  c 'est  après 
coup ,  quand les  premières réa l i sat ions 
vo ient  le  jour ,  que la  démarche appara i t  
év idente .  

I l  ne s 'ag i t  pas s implement de rénover un 
out i l  muséograph ique ,  i l  s 'ag i t  b ien d 'une 
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re fonte complète .  Par  exemple ,  pour la  
v i l le  d 'Autun ,  au de là  de la  numér isat ion 
de l 'œuvre scu lptée et  de la  réa l i sa t ion 
d 'un f i lm stéréoscopique ,  à  terme i l  s 'ag i -
ra  de rénover in tégra lement le  musée 
d 'Autun ,  de réorgan iser  les  parcours  dans 
la  v i l le  haute pour vo ir  autrement ce pa-
tr imoine .  

Cette nouve l le  dynamique in i t iée autour 
de l ' insert ion d 'out i l s  technolog iques de 
haute qua l i té  et  de haute per formance 
dans des l ieux patr imoniaux donne au-
jourd 'hu i  à  notre terr i to i re env ie d 'a l ler  
p lus  lo in .  Nous devons passer  à  l 'é tape 
su ivante c 'est  à  d i re "penser en réseau 
pour l 'a t t ract iv i té  du Morvan" .  La Ga ler ie  
numér ique peut deven ir  un out i l  partagé 
de promot ion du terr i to i re .  Du cœur de la  
Bourgogne ,  nous pouvons d i f fuser  ce pro-
jet  fédérateur pour le  tour isme à l 'éche l le  
de la  rég ion toute ent ière 

S i  nous avons redynamisé le  Pass-musée 
du Morvan qu i  p la fonna i t  en proposant 
seu lement une tar i f i cat ion avantageuse ,  
nous nous posons au jourd 'hu i  la  quest ion 
de l 'éche l le  géograph ique :  reste t -on à 
l 'éche l le  du Morvan ,  qu i  n ’est  pas une 
dest inat ion tour is t ique b ien ident i f iée ,  ou 
passe t -on à l 'éche l le  de la  rég ion Bour-
gogne ?  Comment déve lopper un produ it  

fédérateur pour le  tour isme à l 'éche l le  de 
la  Rég ion ?  C ’est  pour cette ra i son que 
nous nous sommes rapprochés d ’un par-
tena ire  qu i  h is tor iquement est  l 'un des 
premiers  à  s 'être lancé dans les  nouve l les  
technolog ies ,  nous précédant d 'une v ing-
ta ine d 'années :  le  Centre des monu-
ments  nat ionaux ,  gest ionna ire de l 'abbaye 
de Cluny .   

 

Une des quest ions de fond est  l ' in ter-
opérab i l i té  de ces out i l s .  Comment f ran-
ch ir  les  l im ites  des départements lors  de 
e-randonnées?   Le nom "Pays Niverna is  
Morvan"  ne par le  pas aux v is i teurs .  Un 
tour is te  qu i  va dans l 'Autunois  va-t - i l  de-
vo ir  té lécharger une autre app l icat ion que 
ce l le  du Niverna is  ?  Le prob lème de tous 
ces d ispos i t i f s  est  " l ' inter-opérabi l i té" ,  
t rès  fa ib le ,  car  chaque soc iété propose 
une so lut ion techn ique d i f férente .  

La mutua l i sa t ion devra i t  porter  sur  la  
comptab i l i té  des out i l s ,  la  f lu id i té  des c ir -
cu lat ions d 'un l ieu à  l 'autre ,  d 'un patr i -
moine à l 'autre ,  la  f lu id i té  d 'accès au con-
tenu ,  que ls  que so i t  le  l ieu ou le  gest ion-
na ire .  
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Synthèse de l’atelier : 

Les "nouveaux outils de médiation",  
un vecteur de notoriété et de communication pertinent  

à l’échelle d’un territoire patrimonial ou d’un réseau de sites 
patrimoniaux ? 

 

 
 

Animateur :  V incent GUICHARD 

 

Laure PRESSAC,  Centre  des Monuments  
nat ionaux 

Les quest ions qu i  ont émergé durant ces 
deux jours  sont souvent les  mêmes que 
ce l les  que nous nous posons au CMN, qu i  
met en réseau 98 monuments t rès  d i f fé-
rents  et  pour lesque ls  le  numér ique peut 
être une a ide ou une d i f f i cu l té .  J 'en re-
t iens que lques mots c lé .  

 

Le sens ,  le  f i l  rouge du contenu ,  c 'est  
l 'essence du pro jet .  I l  faut  tou jours  reve-
n ir  à  ce que l 'on veut t ransmettre .  Sans 
ce sens- là  de la  t ransmiss ion ,  l 'out i l  numé-
r ique ne sert  à  r ien .  

 

L 'hybr idat ion de la  médiat ion 

Un point  c lé  est  la  con juga ison des 
moyens de gu idage numér iques et  phy-
s iques ,  leur  hybr idat ion en que lque sorte .  
On ne le  d i ra  jamais  assez ,  la  médiat ion 
humaine est  i r remplaçab le .  La complé-
mentar i té  entre l 'humain et  l 'out i l  numé-
r ique est  un en jeu .  

Par  exemple ,  au Grand Pa la i s  lors  de 
l 'évènement Monumenta ,  on pouva i t  l i re  
les  tweets   des v i s i teurs  sur  un grand 
panneau au se in  de l 'expos i t ion où les  
médiateurs  éta ient  auss i  présents .  Ou en-

core à B ibracte ,  nous avons pu cro iser  à  
côté des out i l s  numér iques ,  des média-
teurs  qu i  passa ient  le  tamis  pour fa i re  de 
la  far ine avec des éco l iers .  Ce la  reste 
fondamenta l .  

 

L 'adaptat ion 

Que l 'out i l  propose une of f re  de 12 mi-
nutes ou 4 heures ,  i l  do i t  s 'adapter aux 
d i f férents  v i s i teurs ,  et  proposer  une lec-
ture à t i ro i r  avec d i f férents  n iveaux de 
compréhens ion pour ne pas perdre le  v i s i -
teur .  

Le s i te  web de la  Grotte de Font de 
Gaume en donne un bon exemple .  

ht tp : / / font-de-gaume.monuments-
nat ionaux . f r / f r /  

 

Tout en nous la i ssant  le  temps de fa i re ,  
avec ré f lex ion et  sans préc ip i ta t ion ,  i l  
nous faut  auss i  ant ic iper le  p lus  poss ib le  
l 'adaptat ion des out i l s  dans le  temps .  Car ,  
comment su ivre le  rythme de la  techn ique 
?  Comment se pro jeter  à  l 'or ig ine d 'un 
pro jet  dans des techn iques qu i  vont se 
pér imer et  qu i  seront à  renouve ler  ?  

Comment fa i t -on pour gérer la  log ique 
d 'étonnement permanent dans laque l le  
nous sommes entrés ?  
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La volonté 

Je  ret iens de l ’expér ience de la  Ga ler ie  
numér ique du Morvan que l 'émulat ion sur  
le  terra in ,  la  vo lonté de porter  une dé-
marche ensemble et  en réseau entre d i f fé-
rentes s tructures et  p lus ieurs  co l lect iv i tés  
font émerger des pro jets  utop iques et  
nécessa i res .  

 

Beauté et  poés ie 

En déf in i t ive ,  i l  s 'ag i t  tou jours  de conc i l ier  
beauté et  poés ie ,  de fa i re  appe l  à  notre 
âme d 'enfant .  Comment fa i re  pour ne pas 
être envah i  par  des f lash codes ,  pour gar-
der cet  équ i l ibre ?  Par  exemple ,  le  f i lm 
qu i  an ime la  maquette de B ibracte est  
p le in  de poés ie  et  a  vra iment la  capac i té .  

Comme le  rappe l le  V incent Guichard ,  la  
not ion du temps qu i  passe sur  un ob jet  
est  un iverse l le  et  la i s se la  porte ouverte à  
l ' imag inat ion .  L 'émerve i l lement ,  ce la  est  
poss ib le  avec tout type d 'ob jet .  

 

Michè le  PRATS,  ICOMOS France  

Le trava i l  de numér isat ion 3D à Autun 
m'a paru extrêmement intéressant ,  i l  
permet ,  de façon complémenta i re ,  d e  
d é v e l o p p e r  d e s  a p p r o c h e s  c o m p a r a -
t i v e s  pour une ana lyse s ty l i s t ique ,  arch i -
tectura le ,  etc .  qu i  permettent de complé-
ter  nos savo irs ,  notre compréhens ion et  
nos représentat ions .  Le prob lème de la  
réhab i l i ta t ion du patr imoine est  souvent 
confronté à la  f inesse du re levé .  Or avec 
les  exemples c i tés ,  un champ cons idérab le  
s 'ouvre .  Le tympan numér isé est  un nou-
ve l  ob jet  patr imonia l .  Cette maquette 
numér ique de très  haute déf in i t ion per-
mettra  auss i  de su ivre les  dégradat ions du 
tympan dans le  temps ,  de trava i l ler  sur  la  
s ty l i s t ique ,  la  po lychromie .  Nous voyons 
là  d e s  u t i l i s a t i o n s  p o s s i b l e s  m u l -
t i p l e s  à  part i r  d 'une in i t ia t ive numér ique .  

 

Comme ce la  v ient  d 'être sou l igné ,  les  
techn iques évo luent t rès  v i te ,  comme  par 
exemple le  laser  à  ba layage  qu i  s 'ut i l i se  à  
la  main et  qu i  permet en que lques mi-
nutes un re levé très  préc is  tout comme ce 
qu i  nous a  été présenté .  Comment inté-
grer  cette accé lérat ion des capac i tés  
techn iques des out i l s  dans nos pro jets  de 
préservat ion ,  de restaurat ion ?  

 

Nous ne sommes pas seu ls ,  nous devons 
n o u s  n o u r r i r  d e  c e  q u i  s e  p a s s e  a i l -
l e u r s  p o u r  n e  p a s  t o u t  r é i n v e n t e r  à  
c h a q u e  f o i s .  

En I ta l ie ,  dans le  Va l  d 'Orc ia ,  à  Monta lc i -
no ,  le  contenu est  d ispon ib le  sur  des 
bornes interact ives ,  qu i  dé l ivrent auss i  des 
in format ions tour is t iques prat iques .  Avec 
un i -phone ,  chacun peut réserver son hô-
te l  depu is  son l ieu de v is i te ,  tout en fa i -
sant  une lecture du paysage .  

 

Les Ga ler ies  numér iques permettent 
d ' i m a g i n e r  d e s  i t i n é r a i r e s  t o u r i s -
t i q u e s  à  t r a v e r s  l a  r é g i o n .  Ces par-
cours  thémat iques seront à  promouvoir ,  à  
fa i re  v ivre et  a l imenter en l igne avec du 
contenu ,  des documents . . .  

 

En f in ,  où p lacer la  barre entre la  réa l i té  et  
le  v i r tue l  ?  La vér i té  est  ce qu'on inter-
prète avec une démarche sc ient i f ique .  

 

Natha l ie  V ICQ-THEPOT, Min is tère  de l 'Eco -
log ie ,  du déve loppement durab le  e t  de 
l 'énerg ie  

L'out i l  numér ique donne l a  c a p a c i t é  à  
s e  r e p r é s e n t e r  l e  t e r r i t o i r e .  I l  permet 
de répondre à l 'en jeu des s i tes  c lassés 
souvent in tégrés dans un terr i to i re  p lus  
vaste .  Grâce à lu i ,  le  v i s i teur pourra se 
représenter l 'ensemble du terr i to i re .  C'est  
un des en jeux importants  pour nos s i tes .  
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A travers  l 'exemple de la  maquette an i -
mée de B ibracte ,  nous voyons b ien que 
les  out i l s  numér iques apportent une d is -
tanc iat ion avec le  s i te  et  permettent 
d 'é v i t e r  d e s  a m é n a g e m e n t s  e n  s i t e  
c l a s s é .  La maquette est  un out i l  parmi 
d 'autres ,  qu i  permet d ' inc lure une masse 
de données très  importante pour repré-
senter  l 'h i s to i re des l ieux ,  sa  préservat ion 
etc .  Ce la  permet d 'exp l iquer le  terr i to i re  
de façon pass ionnante ,  sans impact  sur  le  
s i te  lu i -même. 

 

La ré f lex ion que nous devons mener con-
cerne ce q u e  d o i t  ê t r e  l a  v i s i t e  d e  
d e m a i n  d a n s  l e s  s i t e s  p a t r i m o n i a u x .  
S i  on veut que les  v i s i teurs  restent ,  i l s  
do ivent avo ir  des choses à  fa i re ,  des 
choses à  vo ir . . .  avec un hébergement de 
prox imité ancré dans les  l ieux ,  pour créer 
de la  r ichesse dans le  terr i to i re . . .  

 

Des act iv i tés  sont à  déve lopper tout en 
préservant l 'émot ion ,  fondamenta le  de-
vant ce qu i  est  beau .  L 'en jeu est  q u e  
c h a q u e  p e r s o n n e  v i v e  u n e  e x p é -
r i e n c e  s i n g u l i è r e  e t  p e r s o n n e l l e  d u  
l i e u .  I l  faut  donc aborder ces technolo-
g ies  en gardant à  l 'espr i t  de se préserver 
du r i sque de bana l i sat ion lors  de la  v i s i te .  

 

Dern ière ré f lex ion :  est -ce que la  pro jec-
t ion numér ique du tympan pourra i t  être 
présentée à la  C ité  de l 'Arch i tecture et  
du Patr imoine ,  à  Par i s  où se trouve une 
reproduct ion de la  cathédra le  d 'Autun ?  
Même quest ion pour la  maquette de B i -
bracte ?  Ce la  pose la  quest ion de la  d é -
l o c a l i s a t i o n  d e  l a  c o n n a i s s a n c e  d u  
p a t r i m o i n e  et  de sa "v i s i te "  (v i r tue l le) .  
Est -ce bon ,  ou pas ,  pour le  terr i to i re ?   

 

 

Soph ie  GRANGE, d i rec t r i ce  de l 'Of f i ce  de 
coopérat ion e t  d ' in format ion des musées 
(OCIM) 

I l  nous faut  in tégrer à  nos p lans et  à  nos 
programmes de médiat ion cu l ture l le ,  cette 
nouve l le  man ière de s 'expr imer que le  
numér ique ,  les  out i l s  3G etc .  Ma is ,  avant 
de s 'engager sur  ce chemin ,  nous devr ions 
tou jours  nous p o s e r  l a  q u e s t i o n  d e  
" o ù  s e  t r o u v e  l ' i n n o v a t i o n  ? "  Car ,  
sous couvert  de tab let te ou autres out i l s ,  
nous ne sommes pas tou jours  dans l ' inno-
vat ion et  dans la  s ingu lar i té  du contenu 
ou du l ieu .  

 

Nous voyons b ien auss i  avec ces 
exemples de part ic ipat ion du pub l ic ,  
toutes les  quest ions déonto log iques que 
ce la  pose lorsque des bases de données 
(contenant les  adresses mai l s ,  les  noms) 
sont const i tuées .  Par  exemple lorsque le  
pub l ic  accepte d 'être  su iv i  "numér ique-
ment"  au se in  de l 'expos i t ion s i  on lu i  
propose de lu i  envoyer les  é léments  qu ' i l  
a  consu l tés  durant sa  v i s i te  etc .  

 

Nous devons auss i ,  comme le  rappe l le  
Gi l les  Marty ,  arch i tecte ,  ou Laure Pressac 
du CMN, ne pas oub l ier  l 'humain ,  cette 
d imens ion essent ie l le  et  i r remplaçab le au 
cœur de nos act ions de médiat ion cu l tu-
re l le ,  d ' in terprétat ion ou d 'accue i l .  Par  
exemple ,  s i  l 'a rchéo logue est  là ,  c 'est  lu i  
qu i  est  le  mieux p lacé pour répondre à la  
quest ion d 'un v is i teur .   

 

La reconna issance de certa ins  mét iers  
reste essent ie l le  à  notre act ion .  L e s  m é -
d i a t e u r s  o n t  u n e  f o n c t i o n  é v i d e n t e .  
Cette fonct ion est  à  in tégrer ,  y  compr is  
lors  des négoc iat ions budgéta i res .  

Ces out i l s  reposent la  quest ion de l a  f a -
ç o n  d ’ o r g a n i s e r  l e  t r a v a i l  à  p l u -
s i e u r s .  
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-  Par  la  part ic ipat ion et  le  partage d 'auto-
r i té  

-  Par  le  partage d 'expert i se ,  avec cette 
not ion p lur ie l le  d 'expert i se  c i toyenne et  
sc ient i f ique 

-  Par  l 'écr i ture qu i  est  une miss ion de 
fond de la  médiat ion et  qu i  est  un aspect  
à  part  ent ière de ce processus ,  y  compr is  
lorsque l 'on opte pour des d ispos i t i f s  nu-
mér iques .  Ecr i ture à part i r  de l 'h i s to ire ,  
des documents d 'arch ives etc .  ma is  auss i  à  
part i r  de ce que sont les  pub l ics  à  qu i  on 
s 'adresse .  Les deux sont tou jours  à  pren-
dre en compte de façon con jo inte .  

Les d i f férents  mét iers  do ivent t rava i l ler  
ensemble ;  ce la  est  tou jours  et  sans doute 
encore p lus  vra i  au jourd 'hu i .  

 

Vincent  GUICHARD 

Sur cette quest ion du sens et  du " f i l  
rouge" ,  f i l  conducteur l ié  à  la  product ion 

des contenus ,  je  pense ind ispensab le qu' i l  
y  a i t  une éva luat ion de la  qua l i té  des con-
tenus avant leur  mise en l igne .  Le regard 
d 'expert  est  t rès  important .  Le porteur de 
pro jet  devra i t  systémat iquement s e  d o -
t e r  d e  q u e l q u e s  p e r s o n n e s  q u i  o n t  
u n  r e g a r d  i n f o r m é  e t  a u t o r i s é ,  h o r s  
d u  g r o u p e  d e  t r a v a i l .  Car comment 
agréger les  contenus de toutes ces pro-
duct ions avec un n iveau de qua l i té  cohé-
rent ?  

 

En f in  pour répondre à Natha l ie  V icq-
Thepot ,  je  su is  conva incu que p lus  on ut i -
l i sera ces réa l i sa t ions dans le  p lus  grand 
nombre de l ieux ,  p lus  on serv i ra  le  terr i -
to i re  en fa i sant  cette promot ion .  Et  ce la  
ne remplacera jamais  la  v i s i te  dans les  
l ieux mêmes .  
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Conclusion 

 

 
Anne VOURC'H, Réseau des Grands S i tes  de 
France 

 

Quels  ense ignements  t i rer  de ces deux 
jours  pour le  Réseau des Grands S i tes  de 
France ?   

 

Je  va is  oser le  d i re  :  je  su is  souvent venue 
à B ibracte ,  ma is  c 'est  grâce à  la  nouve l le  
maquette an imée présentée au musée que 
j 'a i  en f in  compr is  le  s i te  et  son h is to ire .  
C'est  un out i l  de compréhens ion et  
d ' in terprétat ion fabu leux du s i te .  Et  on 
peut fac i lement imag iner qu 'un système 
de ce type réponde à des beso ins sur  de 
nombreux Grands S i tes  de France ,  labe l l i -
sés  ou en pro jet .   

 

Au se in  du Réseau ,  nous avons beaucoup 
trava i l lé  sur  les  quest ions d 'aménagement 
ou ,  p lutôt ,  de dés-aménagement et  de 
dés-équ ipement des Grands S i tes  pour 
leur  redonner leur  resp irat ion ,  leur  beau-
té ,  l 'espr i t  des l ieux qu i  leur  est  propre .  

 

Au jourd 'hu i ,  nous prenons le  temps de 
davantage trava i l ler  sur  la  médiat ion ,  ce 
qu i  ouvre un nouveau champ et de nou-
ve l les  quest ions .  La ré f lex ion sur " l 'expé-
r ience du v is i teur"  dev ient  prégnante ;  nos 
Rencontres annue l les ,  en octobre 2014 ,  
sont d 'a i l leurs  consacrées à  ce thème.  

 

Les quest ions que nous nous posons ne 
concernent pas au premier abord l 'out i l  
techn ique mais  b ien le  sens des l ieux que 
nous vou lons fa i re  partager ,  le  sens des 
messages que nous souha i tons trans-

mettre .  Et  les  man ières de trava i l ler  avec 
les  partena ires  avec qu i  nous constru isons 
ce sens .   

 

J 'a i  é té très  sens ib le  au fa i t  que l 'on a 
sous les  yeux des pro jets  certa inement 
très  techn iques ,  ma is  surtout t rès  beaux 
et  sens ib les .  Expert i se  techn ique de 
l ' ingén ieur et  qua l i té  ar t i s t ique du scéno-
graphe ou du graph is te ,  les  compétences 
ne do ivent pas être d issoc iées mais ,  au 
contra i re ,  les  mét iers  se cro isent .  

 

Je  ret iens des pro jets  que nous avons dé-
couverts  durant  ces deux jours ,  que la  
qua l i té  de l 'équ ipe const i tuée pour leur 
réa l i sa t ion en fa i t  la  réuss i te .  La qua l i té  du 
cho ix des in tervenants  et  des spéc ia l i s tes  
est  pr imord ia le .  De même que la  qua l i té  
du trava i l  entre responsab le du s i te  et  
équ ipe de maîtr i se  d 'œuvre .  

 

I l  nous a  été d i t  que ce n 'est  n i  l 'out i l  
techn ique ,  n i  un thème qu i  a  fédéré les  
d i f férents  pro jets  de la  Ga ler ie  numér ique 
du Morvan ,  ma is  une écr i ture commune,  
un "part i -pr i s  s ty l i s t ique"  (s i  on peut d i re)  
commun, contempora in .  C'est  ce qu i  
donne la  s ignature commune des d i f fé-
rents  pro jets .  Une idée à conserver s i  le  
Réseau des Grands S i tes  de France pré-
vo i t  de s 'engager dans ce type de pro jet .    

 

J 'a i  é té f rappé par la  qua l i té  du rendu de 
ce que nous avons vu ,  sans que l 'out i l  ne 
prenne le  pas sur  le  sens ou la  f inesse du 
propos et  de sa rest i tut ion graph ique .  
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En revanche ces out i l s  ne mobi l i sent  pour 
l 'essent ie l  qu 'un seu l  de nos sens ,  la  vue .  
Or ,  dans un Grand S i te ,  on est  dehors ,  au 
vent ,  au f ro id ou à la  cha leur ,  dans un 
un ivers  de sons et  d 'odeurs ,  fondamenta le  
dans l 'expér ience du l ieu .  En marchant 
h ier  tous ensemble sur  le  Mont Beuvray ,  
nous avons sent i  le  f ro id ,  le  so l  meuble et  
humide sous nos p ieds ,  le  bru i t  de la  forêt  
et  nous en ét ions heureux .  Au se in  du 
RGSF ,  i l  nous semble que ce qu' i l  nous 
faut  cont inuer d 'accentuer la  re la t ions 
phys ique au l ieu ,  la  d imens ion k inesthé-
s ique de l 'expér ience sensor ie l le .  

 

Les Grands S i tes  sont auss i  des l ieux où 
l 'on v ient  en fami l le ,  où l 'on se par le ,  i l s  
marquent une h is to ire  fami l ia le ,  des sou-
ven irs  que l 'on se fabr ique . . .  la  technolo-
g ie  proposée pour la  découverte des s i tes  
ne do it  pas couper des échanges inter-
personne ls ,  n i  d issuader de ven ir  v i s i ter  
les  l ieux .  Je  repars  assez rassurée sur  ce 
po int .  V is i te  v i r tue l le  et  v i s i te  rée l le  ne 
sont pas exc lus ives l 'une de l 'autre ,  ma is  
peuvent s 'encourager l 'une l 'autre .  A 
condit ion que les  pro jets  de médiat ion ne 
so ient  pas des cop ier-co l ler  d 'un s i te  à  
l 'autre ,  ma is  que tou jours  i l s  s 'appu ient 
sur  les  va leurs  du l ieu et  ce qu i  en fa i t  le  
caractère s ingu l ier .    

 

Quant au coût de ces pro jets ,  je  su is  re la-
t ivement rassurée :  les  coûts  a f f ichés pa-
ra issent access ib les ,  le  p lan d 'amort i sse-
ment est  entendab le et  para î t  d 'autant  
p lus  créd ib le ,  que les  exemples du Mor-
van montrent que ces d ispos i t i f s  sont b ien 
reçus par  le  pub l ic  et  ont un impact  pos i -
t i f  sur  le  terr i to i re  (accro issement des 
v i s i tes  au Musée Rol in ,  mult i -usages de 
certa ines données comme L IDAR, mise en 
réseau des l ieux de v is i te ,  etc . ) .  
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Pour en savoir plus 

 

  
Déve loppemen t  de  l ' a pp l i c a t i on  

"OH AH TCHEK "  

"Nou s  sommes  en  cou r s  de  déve loppemen t  d ' une  
app l i c a t i on  pou r  sma r tphone  e t  t ab l e t t e  a ve c  une  
a gence  de  commun i c a t i on  spé c i a l i s é e  d an s  l ' e -
tou r i sme .  Ce t  ou t i l  d e  méd i a t i on  s ' a ppe l l e r a  "OH AH 
TCHEK "  i l  s e r a  déd i é  aux  t e r r i t o i r e s  e t  v i l l e s  l a be l l i s é s  
P a y s  d ' a r t  e t  d ' h i s t o i r e  e t  l e s  p r em ie r s  t e s t s  s e  f e ron t  
en  Aqu i t a i n e ,  à  P au ,  Pé r i g ueux ,  S a r l a t  e t  Bo rdeaux .  
Ce t  ou t i l  s e  con s t r u i t  en  l i e n  a ve c  l e s  a n ima teu r s  du  
p a t r imo i ne  de  ch a cune  de  ce s  v i l l e s .  L ' i n t é g r a t i on  de s  
r é s e aux  so c i a ux  à  l ' ou t i l  e s t  un  ob j e c t i f  que  nou s  
v i son s  pou r  que  ch a cun  pu i s s e  p a r t a ge r  e t  donne r  son  
a v i s .  E n f i n  l e  p r i n c i pe  d ' une  p a r t i c i p a t i on  f i n an c i è r e  en  
l i g ne  pou r  sou ten i r  de s  a c t i on s  s u r  l e  p a t r imo i ne  s e r a  
au s s i  i n t é g r é  à  l ' ou t i l " .   

Mar i e  N ICOLAS ,  ch a r gée  de  m i s s i on ,  A s soc i a t i on  
n a t i ona l e  de s  V i l l e s  e t  de s  P a y s  d ' a r t  e t  d ' h i s to i r e  

h t t p : / /www . an -p a t r imo i ne .o r g /Un -p ro j e t - d - app l i c a t i on -
numer i que  

 

S i g l e s  u t i l i s é  d a n s  c e  F i l  :  

 

C C  :  c ah i e r  de s  c h a r ge s  

M O  :  Ma i t r i s e  d 'ouv r a ge  

A M O  :  a s s i s t a n ce  à  ma i t r i s e  d 'ouv r a ge  

M O E  :  ma i t r i s e  d 'œuv re  

O S  :  En  i n f o rma t i que ,  un  s y s t ème  d ' exp lo i t a t i on  ( sou -
ven t  appe l é  OS  pou r  Ope r a t i n g  S y s t em ,  l e  t e rme  
ang lophone )  ( . . . )  (w i k i ped i a ,  8  aoû t  2014 )  

A n d r o i d  :  P rononce r  And ro ï d .  C ' e s t  un  s y s t ème  d ' ex -
p lo i t a t i on  mob i l e  pou r  sma r tphone s ,  t ab l e t t e s  t a c t i l e s ,  
PDA e t  t e rm in aux  mob i l e s .  C ' e s t  un  s y s t ème  open  
sou r ce  2 , 3  u t i l i s a n t  l e  noyau  L i nux .  ( . . . )  (w i k i ped i a ,  8  
aoû t  2014 )  

A p p s t o r e  :  L 'App  S to re  e s t  une  p l a t e fo rme  de  t é l é -
ch a r gemen t  d ' app l i c a t i on s  en  l i g ne ,  d i s t r i buée  p a r  
App l e  s u r  l e s  appa re i l s  mob i l e s  f on c t i onnan t  sou s  iOS  
( i Pod  Touch ,  i P hone  e t  i P ad )  ( . . . )  (w i k i ped i a ,  8  aoû t  
2014 )  

G o o g l e p l a y  :  Goog l e  P l a y  e s t  une  bou t i que  en  l i g ne  
c r éée  p a r  Goog l e  ( . . . )  p a r  f u s i on  de s  s e r v i c e s  And ro i d  
Ma r ke t ,  Goog l e  Mov i e s ,  Goog l e  ebook s to re  e t  Goog l e  
Mus i c .  E l l e  r e g roupe  une  bou t i que  d ' app l i c a t i on  pou r  
l e  s y s t ème  d ' exp lo i t a t i on  And ro i d ,  une  bou t i que  de  
l o c a t i on  de  f i lm s  e t  de  s é r i e  t é l é v i s ée s ,  une  bou t i que  
d ' a ch a t  de  mus i que ,  de  l i v r e s ,  d e  maga z i ne s  ( . . . )  

 

L e s  s i t e s  i n t e r n e t  d e s  i n t e r v e n a n t s  d a n s  c e  
F i l  :  

 

h t t p : / /www . au tun  

h t t p : / /www .on - s i t u . com  

h t t p : / /www .  Muséom ix . com  

h t t p s : / / open s t r ee tmap . f r /  

h t t p : / /www .n i v e rn a i smorv an . ne t / c a t e go r y / i n i t i a t i v e s -
de s - t e r r i t o i r e s / po l e -dexce l l e n ce - r u r a l e / e - r andonnee /  

 

Le s  Ga l e r i e s  numér i que s  de  B i b r a c t e  :  

https://www.youtube.com/watch?v=SkUES7riqHI 

http://vimeo.com/97808410 

 

CMN :  

h t t p : / / f on t - de - g aume .monumen t s - n a t i onaux . f r / f r /  

 

CCST I  Bordeaux  :  

h t t p : / / s t ud io . c ap - s c i en ce s . n e t / 2014 /05 / l a - communau te -
c you - s e -deve loppe /  

h t t p : / /www . c -
you rmag . ne t / ? sX_Menu_ se l e c t ed ID= le f t _744D0309  

 

Réseau  ANVPH :  

h t t p : / /www .my lou ronpey r a gude s .mob i /  

V i s i t e r  B l o i s  en  f am i l l e  a ve c  son  sma r tphone :  
h t t p : / /www .b lo i s . f r / 1690 - v i s i t b l o i s . h tm#con tenu  

h t t p : / /www . an -p a t r imo i ne .o r g /Un -p ro j e t - d - app l i c a t i on -
numer i que  

 

ONF :  

Randonnée s  en  fo rê t  de  Fon t a i neb l e au  

https://play.google.com/store/apps/details?id=com.onf.onffontainebleau.
MCMS 

h t t p : / /www .on f . f r / en fo re t /++o id++1 f68 /@@d i sp l a y_ ad
v i s e . h tm l  

 

OCIM :  

h t t p : / /www .oc im . f r /  



 

Fil des Grands Sites n°11 – décembre 2014 
Les outils numériques au service de l'interprétation des sites et territoires patrimoniaux 

44 

 

Agence  on - s i t u  :  

h t t p : / /www .on - s i t u . com  

contact : Jean-Michel Sanchez 

 

D ' a u t r e s  r e s s o u r c e s  :   

 

h t t p : / /www . c l e ve l a nda r t . o r g / g a l l e r y -one / co l l e c t i on -wa l l  
http://rando.mercantour.eu 

h t t p : / /www .me r c an tou r . e u / e - cogu i de /  

h t t p : / /www .e r a sme .o r g /  

 

I n s t i t u t  cu l t u re l  de  Goog l e  (Goog l e  Museum)  :  

h t t p s : / /www . goog l e . com /cu l t u r a l i n s t i t u t e / p ro j e c t / a r t -
p ro j e c t ? h l= f r  

 

True l l e s  e t  p i xe l s  :  

h t t p : / /www .e r a sme .o r g  

 

Eco l e  de s  m ine s  :  

h t t p : / /www .en s am .eu /  

h t t p : / / l e 2 i . c n r s . f r / L e2 i -UMR-CNRS -6306  

 

Club  i nnova t ion  cu l t u re  :  

(Depu i s  2008 ,  l e  C l ub  I nnova t i on  &  Cu l t u r e  (CL IC  
FRANCE)  f édè re  l e s  mu sée s ,  l i e ux  de  p a t r imo i ne  e t  
de  s c i e n ce s  f r a n ç a i s  l e s  p l u s  i n novan t s  en  ma t i è r e  de  
nouveaux  s e r v i c e s  numér i que s  de s t i n é s  au  pub l i c .   

Ce  r é s e au  e s t  con s t i t u é  de  p l u s  de  300  l i e ux  cu l t u r e l s  
e t  d ' une  qu i n z a i ne  d ' en t r ep r i s e s  qu i  souha i t en t  p a r t a -
g e r  l e u r s  bonne s  p r a t i que s  e t  expé r i en ce s  e t  dé ve lop -
pe r  de s  p ro j e t s  numér i que s  communs  e t  i n novan t s .  

h t t p : / /www . c l ub - i nnova t i on - cu l t u r e . f r /  

 

Ci té  de s  S c i ence s  e t  de  l ' I ndu s t r i e  :  

h t t p : / /www . v i s i t ep l u s . n e t / c g i /mod i f  

 

Bureaux  d ' é t ude  :  

www .a ve cu l t u r e . f r  

con t a c t  :  Au ré l i e n  V i gou roux  

www . a t e l i e r n a t u r e . n e t  

con t a c t  :  Cha r l e s  Dumou l i n  

https://www.youtube.com/watch?v=ahKsUnGnPtM 

 

www . s i n ap se s con se i l s . com /  

con t a c t  :  P i e r r e -Yve s  Lochon  

h t t p : / / gm t - ed i t i on s . f r /  

Con t a c t  :  P i e r r e  C ro i z e t  

 

h t t p : / /mu s a rd a ge . c h /med i a s - so c i a ux /  

Con t a c t  :  M i che l  Robe r t  

 

Ar t i c l e  d an s  Revue  e space s  n a tu re l s  n °42  e t  n °43  :  

h t t p : / /www .e spa ce s - n a t u r e l s . i n f o / node /1600  

h t t p : / /www .e spa ce s - n a t u r e l s . i n f o / node /1556  

 

Su i s s e  mob i l e  :  

h t t p : / /www . s chwe i zmob i l . c h / f r / s c hwe i zmob i l . h tm l  

 

Pyrénée s  a t l a n t i que s  e t  app l i c a t i on s  numér i que s  :  

h t t p : / /www .na t u r e - t e chno lo g y . f r /  

 

Le s  e space s  n a tu re l s  s en s i b l e s  de s  P y rénée s  a t l a n -
t i que  su r  smar tphone  :  

h t t p : / /www . c g64 . f r / a c t u a l i t e s / n a t u r e -64 -une -
app l i c a t i on -pou r - r e s t e r - connec t e - n a t u r e . h tm l  

 

Découvr i r  de s  v i l l e s  p a r  l a  vo i x  de  l eu r s  h ab i t an t s  :  

h t t p : / / f r . g l oba l vo i c e son l i n e . o r g / 2014 /07 /23 /172236 /  

 

Rou te  numér i que  de  r i v a ge s  en  c a l anque  :  

h t t p : / /www . s a i n t - r aphae l . com / f r / n a t u r e - s i t e s -
r ema rquab l e s / de - r i v a ge s - en - c a l a nque s  

 

Musée  n a t i ona l  d ' a r t  de  Ca t a lo gne  :  

h t t p : / /www .museunac i ona l . c a t / c a / p a r t i c i p a  
 

h t t p : / / f r . s l i d e sh a r e . ne t / i n nova3 /museum-d i g i t a l -
t r end s i co fom  

 

Laborando  de  Megève  :  

h t t p : / /www .megeve . com /h i v e r / a c t i v i t e s - h i v e r - l a bo -
r ando . h tm l# .U -Sh_0 i r b s0  

Une  app l i c a t i on  pour  découv r i r  l e s  zone s  hum ide s  
p a r tou t  en  F r ance  :  

h t t p : / /www .po l e - zh i . o r g / b a l adoma r a i s - une - app l i c a t i on -
pou r -de couv r i r - l e s - zone s - hum ide s  
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Le Réseau des Grands Sites de France 

 
 

Le Réseau des Grands Sites de France est une association loi 1901 reconnue d'intérêt général, qui re-
groupe des gestionnaires de paysages emblématiques ayant reçu le label Grand Site de France et d'autres 
qui cherchent à l'obtenir. Tous ont en commun d'être des sites classés protégés par la loi, connus de tous 
pour la beauté de leurs paysages. Territoires vivants, ils sont engagés dans une démarche exigeante portée 
par les habitants et les collectivités locales : préserver des sites fragiles très attractifs, tout en permettant à 
chaque visiteur de prendre le temps de la découverte et de vivre une expérience sensible des lieux. 

Le Réseau a pour objectifs d'accompagner ses membres dans l’obtention du label Grand Site de France, 
de diffuser les valeurs des Grands Sites de France et du développement durable et d'aller au-delà des 
frontières pour s’enrichir de ce qui se fait ailleurs. Il anime dans le cadre d'un large partenariat le Pôle in-
ternational francophone de formation et d'échanges des gestionnaires de sites patrimoniaux. 

 

 

www.grandsitedefrance.com 
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Publications 

 
 

Fils des Grands Sites déjà parus :  

• "Les outils numériques au service de l'interprétation des sites et territoires patrimoniaux", dé-
cembre 2014 

• "Les Grands Sites, terre de lien social : les chantiers d'insertion dans les Grands Sites", octobre 
2013 

• "Comment gérer et accueillir les camping-cars dans les Grands Sites ?", décembre 2012 
• "Outils et méthodes de concertation locale dans les projets Grands Sites", novembre 2011 

• "Evaluation des avantages économiques liés au Grand Site Sainte-Victoire", décembre 2010 

• "Quelle valorisation des produits locaux agricoles et artisanaux sur les Grands Sites", février 2010 

• "Signalétique d'activités et de services sur les Grands Sites : démarches et outils", juillet 2009 

• "Quelle multifonctionnalité de la forêt dans les Grands Sites ?", décembre 2008 
• "Mieux gérer les activités de pleine nature sur les Grands Sites", juin 2008 

• "Créer et valoriser un observatoire photographique du paysage sur les Grands Sites", avril 2008 

• "Évaluer les retombées économiques des Grands Sites", septembre 2008 

 

Dans la collection des Cahiers du Réseau des Grands Sites de France : 

• "Du sens au sens, Vivre et faire vivre l'expérience Grand Site de France", 2014 

• "Quel tourisme pour les Grands Sites?", 2013 
• "Quelle gouvernance et quelle organisation pour la gestion des Grands Sites", 2012 

• "Place et organisation des activités commerciales sur les Grands Sites", 2011 

• "L'écomobilité dans les Grands Sites", 2010 

• "Valeurs universelles, Valeurs locales : pour qui, pour quoi un site est-il grand?", 2009 (en co-
édition avec Icomos France) 

• "Les Grands Sites à l'épreuve de la photographie", 2008 
• "Agriculteurs, forestiers et Grands Sites : quels partenariats?", 2007 

• "Grands Sites et stratégies touristiques des territoires", 2006 

• "Maisons de sites et interprétation dans les Grands Sites", 2005 

 

Autres ouvrages : 

• Collection "Grands Sites de France" (en co-édition avec Le Petit Futé), 2015 
• "Petit traité des Grands Sites", 2009 

 

Contact : 

RGSF - 9 rue Moncey 75009 PARIS – 01 48 74 39 29 
lydianeesteve@grandsitedefrance.com 
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Annexe 1 

Liste des participants 

Algret Anne Pays Nivernais-Morvan Directrice  anne.algret@nivernaismorvan.net 

Arabi-Onnela Marika Réseau des Grands Sites de France Stagiaire marikaarabionnela@grandsitedefrance.com 

Ayache Laïla Grand Site de France, Bibracte - Mont Beuvray Conservatrice du musée l.ayache@bibracte.fr 

Bailly Laurence Conseil Général de l'Ain Chargée de projets culturels laurence.bailly@cg01.fr 

Barez Cédric Grand Site des Dunes de Flandre Chef de projet Grand Site de France c.barez@lesdunesdeflandre.fr 

Bazin Fabien Pays Nivernais-Morvan et PNR du Morvan Vice-président fabien-bazin@orange.fr 

Bernard Pascal Conseil Général de la Nièvre Chef de Service Accompagnement au Numérique pascal.bernard@cg58.fr 

Bintein Claire ENSAM Architecte stagiaire cs.bintein@gmail.com 

Blin Mirham Office National des Forêts Paysagiste mirham.blin@onf.fr 

Bloch Gabriel Nicéphore Cité Directeur adjoint gabriel.bloch@nicephorecite.com 

Bonny Dominique FROTSI Centre Directeur d.bonny@frotsicentre.com 

Boulmier Céline Grand Site des Gorges du Gardon Chargée de mission  c.boulmier@gorgesdugardon.fr 

Bouquet Gabrielle Grand Site de la Vallée du Salagou et Cirque de Mourèze Chargée de mission patrimoine et communication gabrielle.bouquet@lesalagou.fr 

Brisa Sylvain Site de Minerve et des Gorges de la Cesse et du Brian Chargé de mission  sylvain.brisa@payshlv.com 

Caumont Jean-Philippe Parc Naturel Régional du Morvan Directeur  jp.caumont@parcdumorvan.org 

Charonnat Chantal Grand Site de Vézelay Chargée de mission chantal.charonnat.cca@orange.fr 

Chauvière François-Xavier OPAN Neuchâtel, Laténium (Suisse) Chef de grand chantier francois-xavier.chauviere@ne.ch 

Costamagna Sophie Indépendante Muséographe sophie@costamagna.net 

De Luca Agostino Caisse des Dépôts Chargé de développement territorial agostino.deluca@caissedesdepots.fr 

Delagoutte François Conseil régional de Bourgogne Chargé de mission culture et patrimoine fdelagoutte@cr-bourgogne.fr 

Deutsch-Dumolin Christophe Ville d'Auxerre  Pôle Arts et Patrimoine  poleartsetpatrimoine.mairie@auxerre.com 

Dodemant Maxime Grand Site de France Sainte-Victoire Directeur adjoint 
maxime.dodemant@grandsitesaintevictoire.co
m 

Dromard Alexandra Centre des Monuments nationaux Responsable des projets numériques alexandra.dromard@monuments-nationaux.fr 

Du Cheyron d'Abzac Bénédicte Caisse des Dépôts Chargée de missions (service partenariats) benedicte.du-cheyron@caissedesdepots.fr 



 

Fil des Grands Sites n°11 – décembre 2014 
Les outils numériques au service de l'interprétation des sites et territoires patrimoniaux 

48 

 

Dumoulin Charles Atelier Nature, La Roche Vineuse Gérant charles.dumoulin@ateliernature.net 

Dutray Claire Grand Site des Gorges de l'Ardèche Chargée de mission c.dutray@gorgesdelardeche.fr 

Estève Lydiane Réseau des Grands Sites de France Chargée de mission lydianeesteve@grandsitedefrance.com 

Formaleoni Andrea Ville d'art et d'histoire d'Autun Stagiaire andrea.formaleoni@autun.com 

Fougère Félicie Musée du Pays chatillonnais - Trésor de Vix Conservatrice-directrice accueil@musee-chatillonnais.fr 

Gandoin Céline Office National des Forêts Bourg-en-Bresse Chef de projet loisirs nature celine.gandoin@onf.fr 

Gaspard Anne Grand Site des Falaises d'Etretat, Côte d'Albâtre 
Chef du service développement local et tourisme 
au CG 76 

anne.gaspard@cg76.fr 

Gernigon Christèle Office National des Forêts 
Chargée de mission Paysage et label Forêt d'ex-
ception 

christele.gernigon@onf.fr 

Girard Jean-Pierre Maison de l'Orient et de la Méditerranée 
Responsable médias numériques "truelles et 
pixels" 

jean-pierre.girard@mom.fr 

Gorlier Jacky Grand Site de France, Bibracte - Mont Beuvray Directeur du patrimoine, logistique et exploitation j.gorlier@bibracte.fr 

Goutayer Virginie Centre des Monuments nationaux, Abbaye de Cluny Chargée de l'offre culturelle virginie.goutayer@monuments-nationaux.fr 

Grange Sylvie Office de Coopération et d'Information Muséales Conservateur en chef du patrimoine, directrice sylvie.grange@u-bourgogne.fr 

Guichard Vincent Grand Site de France, Bibracte - Mont Beuvray Directeur général v.guichard@bibracte.fr 

Guyot Christian Grand Site de Vézelay Vice-président chantal.charonnat.cca@orange.fr 

Houzé Kathel Médiéval AFDP Chargée d'études  
 

Javelas Aude Grand Site de France Camargue gardoise Responsable de la Maison du Grand Site javelas@camarguegardoise.com 

Kinsky Constantin 
SESTA et Château de Zdar nad Sazavou (République 
tchèque) 

Fondateur et propriétaire c.kinsky@kinsky-zdar.cz 

Kinsky Marie 
SESTA et Château de Zdar nad Sazavou (République 
tchèque) 

Fondateur et propriétaire c.kinsky@kinsky-zdar.cz 

Koupaliantz Laure Reims Métropole Chef de service archéologique laure.koupaliantz@reimsmetropole.fr 

Lambling Hélène Caisse des Dépôts Lyon Expert projets numériques helene.lambling@caissedesdepots.fr 

Lamy Erika Agence on-situ 
Chargée du suivi de projet et de la communica-
tion 

erika.lamy@on-situ.com 

Landrieu Jérémie ENSAM, Institut Image Chalon-sur-Saône Ingénieur-docteur jeremie.landrieu@ensam.eu 

Le Foll Typhaine Ecomusée Creusot-Montceau Directrice, conservateur du patrimoine Typhaine.LEFOLL@creusot-montceau.org 
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Lemaire Marion Parc naturel régional du Morvan Chargée de mission Ecomusée & Patrimoine marion.lemaire@parcdumorvan.org 

Leroy-Durost Aude Conseil général du Jura 
Attachée de conservation en charge des sites 
patrimoniaux 

aleroy@cg39.fr 

Lukas Dominik Exzellenzcluster 264 Topoi Berlin (Allemagne) Coordinateur bases de données dominik.lukas@topoi.org 

Maguer Amandine FROTSI Centre Chargée du développement numérique a.maguer@frotsicentre.com 

Maillet Estelle Médiéval AFDP Chargée d'études  e.maillet@medieval.fr 

Malignon Céline Grand Site de Rocamadour Directrice smgsrocamadour@outlook.fr 

Marmion Patrick Pays Nivernais-Morvan Directeur de la Mission numérique patrick.marmion@nivernaismorvan.net 

Marsal Benoît Grand Site de France Baie de Somme 
Chef de projet développement et Maison de la 
Baie de Somme 

benoitmarsal@baiedesomme.org 

Marty Gilles SARL INCA Grenoble Directeur gilles.marty@inca-architectes.com 

Michel Robert Castrum romain d'Yverdon-les-Bains (Suisse) Chef du projet réalité augmentée henaro@bluewin.ch 

Molina Ruben Grand Site de France Massif du Canigó Chargé de mission patrimoine r.molina@canigo-grandsite.fr 

Mongin Marie Réseau des sites majeurs de Vauban Chargée de mission marie.mongin@besancon.fr 

Monna Fabrice Université de Bourgogne, Géochimie environnementale Professeur Fabrice.Monna@u-bourgogne.fr 

Montaigne Claire Ville d'art et d'histoire de Lorient Adjointe de l'animatrice du patrimoine cmontaigne@mairie-lorient.fr 

Morancho Aline Caisse des Dépôts Dijon Directrice régionale aline.morancho@caissedesdepots.fr 

Morfin Estelle Grand Site des Gorges de l'Ardèche Coordinatrice du réseau Passerelles Patrimoines contact@passerelles-patrimoines-ardeche.com 

Nicolas Marie 
Association nationale des Villes et Pays d'art et d'histoire 
et Villes à secteurs sauvegardés et protégés 

Chargée de mission m.nicolas@an-patrimoine.org 

Odin Pierre-Yves Fondation Facim Responsable Pôle valorisation du patrimoine pierre-yves.odin@fondation-facim.fr 

Para Lucie 
Réseau des Grands Sites de France - Pôle international 
francophone 

Chargée de mission international luciepara@polepatrimoine.org 

Pasquet Anne Ville d'art et d'histoire d'Autun Animatrice de l'architecture et du patrimoine anne.pasquet@autun.com 

Pasteur Michèle ETD - Centre de ressource du développement territorial Chargée d'études et de formation m.pasteur@etd.asso.fr 

Plaza Pascale Grand Site de France, Bibracte - Mont Beuvray 
Chargée de développement touristique de pro-
motion 

p.plaza@bibracte.fr 

Pocris Arnaud OT Gergovie Val d'Allier - Maison de Gergovie Directeur apocris@ot-gergovie,fr 

Prats Michèle ICOMOS France Administrateur  micheleprats@club-internet.fr 
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Pressac Laure Centre des Monuments nationaux 
Responsable missionstratégie, prospective et 
numérique  

laure.pressac@monuments-nationaux.fr 

Récoché Marc Grand Site de France Puy de Dôme 
Ingénierie du pôle archéologie et patrimoine - CG 
63 

Marc.RECOCHE@cg63.fr 

Renou Anthony Conseil Général de la Nièvre Chargé du développement culturel des musées anthony.renou@yahoo.fr 

Reymond Bernard Musée romain d'Avenches (Suisse) Illustrateur scientifique info@breymond.ch 

Roger Julien Agence on-situ Gérant  - Directeur technique julien.roger@on-situ.com 

Rondeau Gilles Grand Site de la Prèsqu'île de Giens - Salins d'Hyères Chef de projet  grondeau@mairie-hyeres.com 

Ruppli Catherine Office de Coopération et d'Information Muséales Directrice adjointe catherine.ruppli@u-bourgogne.fr 

Ruppli Nicolas Direction régionale des affaires culturelles 
Conseiller pour le livre et la lecture, les archives 
et la langue française 

nicolas.ruppli@culture.gouv.fr 

Sanchez Jean-Michel Agence on-situ Gérant  - Directeur artistique jean-michel.sanchez@on-situ.com 

Schreiweis Mark-Alexander Ministère des Affaires étrangères Rédacteur au Pôle patrimoine mondial mark-alexander.schreiweis@diplomatie.gouv.fr 

Toutain Carole Grand Site de France Camargue gardoise 
Responsable service patrimoine/Chef de projet 
Grand Site 

toutain@camarguegardoise.com 

Vaucourt Corinne Pays d'art et d'histoire Trévoux Saône Vallée Animatrice de l'architecture et du patrimoine c.vaucourt@saone-vallee.fr 

Verger François-Xavier Centre des Monuments nationaux, Abbaye de Cluny Administrateur  
francois-xavier.verger@monuments-
nationaux.fr 

Vicq-Thepot Nathalie 
Ministère de l'Ecologie, du Développement durable et de 
l'Energie 

Responsable des Grands Sites de France 
nathalie.vicq-thepot@developpement-
durable.gouv.fr 

Vourc'h Anne Réseau des Grands Sites de France Directrice annevourch@grandsitedefrance.com 
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Annexe 2 

Article de Michèle Pasteur, juin 2014, Revue Etd 

"Le numérique au service de la médiation du patrimoine sur les territoires" 

"Le numérique est un support privilégié pour enrichir la relation au public, dès lors qu’il veille à valoriser le réel plutôt que de 
l’en détourner". C’est ainsi que s’exprime Vincent Guichard, directeur du site archéologique de Bibracte, dans le Mor-
van, lors du colloque "Outils numériques au service de l’interprétation des sites et territoires patrimoniaux" accueilli 
par cet établissement public de coopération culturel et organisé par le Réseau des Grands Sites de France en mai 
dernier. 

Ce colloque, qui réunissait une centaine de personnes, tout comme la journée tenue à Paris début juin par 
l’Association des Villes et Pays d’Art et d’Histoire et Villes à Secteurs Sauvegardés et Protégés (ANVPAH & VSSP) 
sur le même enjeu appliqué au patrimoine culturel, soulignent l’actualité de ce sujet et sa prégnance parmi les profes-
sionnels des sites patrimoniaux et auprès des décideurs locaux impliqués directement dans leur développement et 
l’attractivité des territoires où ils sont situés. 

Un site patrimonial, qu’il soit culturel, naturel ou bâti, au coeur d’une ville ou d’un espace plus rural, répond le plus 
souvent à une multiplicité d’enjeux : de préservation, de recherches scientifiques, d’accès au savoir et à l’Histoire par 
une pédagogie adaptée, de valorisation et de sensibilisation, d’attractivité touristique d’un territoire, sans oublier une 
possible dimension commerciale par la vente de produits induits par le thème ou la fréquentation d’infrastructures 
touristiques de proximité. Il intéresse par ailleurs des publics divers, visiteurs " expert " individuels, groupes touris-
tiques, familles… résidant en proximité ou originaires d’un lointain pays. 

Valery Patin, expert auprès de la Banque Mondiale et de l’UNESCO, en introduction de la journée d’échanges de 
l’ANVPAH & VSSP, met ainsi en lumière la possibilité ouverte aujourd’hui de mobiliser des supports numériques 
pour tout ou partie de ces enjeux, ouvrant un champ des possibles très large. Face à cette richesse de potentiels, 
clarifier les finalités recherchées et les cibles concernées s’impose comme un préalable indispensable. 

Tout en gardant en toile de fond cette vision globale du numérique appliquée au champ du patrimoine, les échanges 
entre participants de ces deux colloques ont porté une attention particulière sur la place des supports numériques 
dans les fonctions de médiation du patrimoine. Les expériences présentées (dont certaines sont visibles à partir des 
liens référencés ci-après) mettent en avant des points de méthode et de vigilance, notamment : 

• Si le recours au numérique permet d’engager une démarche innovante de médiation du patrimoine et 
d’affirmer une image inédite et originale, appuyée sur la modernité du multimédia et des TIC (1), 
l’innovation doit se situer plus surement dans le contenu proposé que dans la nature technologique du sup-
port retenu. Les acteurs les plus expérimentés en la matière confirment ainsi que le recours au support " 
high tech " de dernière génération, aussi attractif soit-il en termes d’image, ne permet pas toujours de ré-
pondre à une médiation qui se veut abordable et compréhensible par le plus grand nombre : un visiteur 
obligé de passer trop de temps à comprendre le maniement du support numérique ne peut pleinement 
profiter du lieu et de ses richesses ! Le choix du support ne peut être le point de départ du projet de re-
cours au numérique mais doit plus surement intervenir dans le cheminement du projet, une fois l’objectif 
défini, les contenus collectés, les attentes du public étudiées, les pratiques numériques des publics appro-
chées, le benchmark sur les différents outils disponibles réalisés et surtout les moyens financiers connus et 
les compétences techniques repérées (2). 
 

• La médiation par le numérique n’a pas vocation à remplacer d’autres supports ni à se situer en marge de 
l’existant ; elle s’inscrit bien au contraire en pleine complémentarité, pour renforcer le projet culturel du site, 
pour donner à le comprendre et le visualiser dans sa globalité (cf Bibracte) ou au contraire dans ses détails 
(cf. Autun) ; elle offre l’opportunité aux autre formes de médiations, notamment humaines, de diversifier ou 
d’approfondir leurs propres éléments et angles d’interprétation.  
 

• La construction d’une médiation numérique du patrimoine est ainsi le fruit d’une démarche projet, relative-
ment longue et exigeante en ressources de tous ordres, impliquant des parties prenantes diverses et des 
compétences variées. Un tel projet donne une occasion privilégiée, dès son émergence, d’engager une dy-
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namique de participation pluri acteurs, allant au-delà des seuls experts et professionnels du site, pour asso-
cier les habitants, les visiteurs, les décideurs locaux, les acteurs du tourisme … Le numérique, parce qu’il 
concerne aujourd’hui tout un chacun et ouvre des solutions (presque) infinies, devient alors un catalyseur de 
démarches renouvelées de construction de projet, plus collaboratives et faisant appel à des contenus 
d’expertises multiples, académiques, techniques mais aussi d’usages.  

La visite physique d’un site patrimonial est une expérience unique, porteuse d’émotion et d’imagination, en mobilisant 
tous les sens. L’offre de découverte numérique doit ainsi participer à cette ambition et ainsi éviter l’écueil d’une visite 
banalisée, avec des contours induits par les contraintes techniques des modalités virtuelles retenues. C’est en ce sens 
que Vincent Guichard conclut le colloque de Bibracte en préconisant de s’atteler, au travers des supports numé-
riques, à " dévoiler " la réalité plus qu’à " l’augmenter ". 

Michèle Pasteur 

www.projetdeterritoire.com 

 

(1) Tels sont les objectifs poursuivis par le projet "Galerie Numérique du Morvan" développé sur le territoire du parc 
naturel régional du Morvan et porté par le Pays Nivernais Morvan 

(2) Cf. article sur la démarche de Laval 

 

 


